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Palace Pharmacy
PRESCRIPTIONS REMPLIES

AVEC SOIN.

 

NATI
  ——
¥

“ Parar Domino Plebem Perfectam ”

 

ONAL.
L'Assemblée Législative

 

La Cis, de Pab. du NATIONAL, Prop.
mr

re.Temaitre àRoussin
PHARMACIENS.

Agents du NATIONAL et du

DRAPEAU NATIONAL.

——— Drug Store.”

Josnen F. Prrann, Acunne Parzemns,

Nom Ciarnm,

4 RUE CABOT,
J. L. Brraviz

C. II, LEMAITRE. Evu. ROUSsIN

      canne = —
> -

BOIS y CHARBON / c'est avec un sentiment deregret QUE messieurs, On croit que l’emprunt de
. ® je ne saurais ni ne veux ddiguiser que $51,000, propoa6 l'année dernière, ne sera

 

Vous pouvez en achetant vos viandes a comptant au

MERRIMACK x STREET x GASH x MARKET
Bparguer assez d'argent chaqae mois pour acheter votre charbon et votre

is
C'est UNE ECONOMIEqui en vaut la peine à ce temps où il nous faut

prendre tous les moyens possibles pour reparer les pertes faites durant lu
dernière zrise.

ard frais 12c la livre, Epaule 9c la livre, Round Steak 10c la livr
Bœufbouilli, 3, 4, et 5c la livre. CS re

BP. CHEVALIER, Proprietaire.

335 Rue MErrimack.

T-LAWRENCE HOTE
Tout près de la Gare

Rae Middlesex, Lowell,
Boni Hotel Canadien de le ville de

Lowell

C. Roussin, - - Prop.

FETES

BR, LOUIS V. ROCHETTE
376 Rue Merrimack

Lowell, Mass.

Bureau du Dr Delisle
Cousultations de 7 à 9 Lrs a. m., de 1 à
et de 7 à 9 p.m.

J. L. PAGE

   
 

 

 

Propriétaires du “ Ward Five

Charles R. Daoigt, Rédacteur,
660,000 POUR LE PONT

——

E B Le comite des Russ ve Heosit
AU PUBLIC

Le NATIONAL change de réunis hier après-midi sous la présidence
mains de l'échevin Evans.

Le surintendant Crowiey reçoit instruo-
tion de redresser la rue Beacon fet de poser

UNE COMPAGNIS DE CAPITALISTS un trottoir sur ladite rue.f
MEMPLACE M. LENTHIEH Sur motion du conseiller Dolsu, un co-

A mes com atriotes, mits de trois est nommé pour faire l'in-
P ’ s:ction du terraln en vue de l'extension

Il est toujours pénible pour de |projetée dela rue Dummer, Ce sont le
vieux amis de se séparer après de conseil:er Hoban, l’échevin Evans et le

longues années de vi con:efiler Constantineau.

8 es de vie commune, et L'ing6uleuar de la cité accompaguers ces

je viens aujourd’hui faire mes adieux pss suflisant pour faire cette amélioration.

En session exécutive, il est décidé de
2,2 . demander au conseil de ville un emprunt

en général après plus de dix années de $60,000 pour construire un neat

de rapports réguliers et amicaux. pont sur ls rae East Merrimack, au-dessus
Mes occupations officielles,comme de la rivière Concord.

consul américain à Sherbrooke, P. Q., cee

ne me permettent pasde'm'ocouper da- Est-ce que cols est possible 7
; ; > ; Il nous est rarement donné de voir un

van A
tage de la direction du NATION AL miracle aans ce dix-neuvième siècle. Ce-

et j'ai eu la bonne fortune d’inté-! pendant il en est arrivé un samedi sur ls
resser à l’entreprise que j'ai toujours| rue Merrimack en plein jour, et dans l’une
eue le plus à cœur une compagnie de

|

des plus grandes maisons d'affaires de la

capitalistes qui se chargera À l’ave- ville, , Carvu pout sopslervoleei
. . . miracle guand une maison .

nir de la direction du NATIONAL et cence cone le Bon Marché est obligée de

en devient propriétaire à partir de| termer ses portes pour em;@2her les clients

cette date, sous le nom de “La Com.

|

d’entrer et qui autrement auraient encom-

pagnie de Publication du Nar1oxaL”, |Pré outre mesure le magasin. ;
Au moment de quitter de vieux Quand on sait qu’il était nécessaire d’a-

À tous mes compatriotes et au public

 

 

 
oir des hommes de police aux portes pour4

senter & tous mes remerciments les| écrasés, on peut se faire une idée de cette

plus sincères pour le généreux encou- grande vente de psuique À moitié prix.

ragement qu’ils n’ont cessé de m’ac- Cette vente se continue tous les jours de

lian?

A.G. Pollard & Cie
—RUES

Mernmack, Palmer et Middle,
d LOWELL, Mass’

 €

 

JOURNAL QUOTIDIEN

 

 

Pharmacie Palais
53 e 556 RUE PRESCOTT

LOWELL, MASS.

 

 

 

VENTE FORCEE

—— DE —-

DER:

amis, il me sera bien permis de pré. empêsher le monde d'être littéralement à1 p aux JV 8 I I

 

 

corder et “qu’ils voudront bien, je cette semaine, svec de nouvelles attrac-

l’espère, continuer à mes | tions.
Pere, SUCCES-| V.yez l'annonce des nouvelles attractions

- dansles étoffes à robes et les articles de
M. Charles 'T. Roy est le gérant du ménage.

seurs,

—
e

4 | + : I | | :

a
.

un incident sgresble

 

A Travers Ia Ville NATIONAL pour la nouvelle compa-

gnie. A l’avenir, toutes lettres con-

—M.Aibert Pelletier, du Narioya, est Cerfnant l’administration du journal} 4
Est arrivé samedi soir au Bon Marché.

     natal, enchanté de ça promeñtade,PLOKBIER CANADIEN |=
Le plus Populaire de tout Lowell -

présenter uue résolution à l’effet de payer

Les améliorations qu’il à faites et le un eulaire annuel de $600 à chaque échevin.

Jutote obtent, sont une nouvelle ga je décompte des votes donnés pour

Paenirplusencoreque adiê MM, Brady et Lawton à la dernière élec
“tion pour le sénat se fera cette après-midi

 Lowell, Mass.’ midi, M. Mitchell se vit dans l’impossibilité

l'ous les contrats et engagements de fermer son magasin à l’heure réglemen-

faits avec le NaTIONAT par l’ancien- ire pour le souper. Avec sa présence

e administration seront valides sou d'esprit ordinaire il ordonna de suite qu’il

y SSOUS

|

fut servi une collation à l'étage supérieur

la nouvelle. ] consistant en sandwichs, cats chaud, pâtés,

Je souhaite tout le succès possible

|

gâteaux et fromage, et aussitôt que la chose d

à la nouvelle compagnie, je prie de

|

fut possible, les portes furent fermées peus

{

n

&

=}

i . à l’hôtel de ville. .

619 Merrimack St —Le bureau de santé a adopté de nou

|

nouveau tous les anciens patrons du dent une demi-heure, et tous ceux ol

9

|

veaux règlements dont il a fait parvenir

|

NATIONAL de vouloir bien continuer eurent la bonne fortune de se trouver |
Gtèrent les délices d’un fameux lunch.

des copies aux différents entrepreneurs de le

pompes funêbresde la ville.

; . —Ouinvitera probablcment I’hon. Fred-
Durantles chaleurs on aime toujours |erick T. Greeuha'ge, notre gouverneur élu, 1

Coin de Race.
 

À se rafraîchir et pour cela on va visi- à pronoscer le discours de elrconstance lors N€, €t je me souscris bien respectu-
de "inauguration de la nouvelle bâtisse du eusement,ter l’établissement de

High School-

—Les autorités municipales aimeraient à

savoir s'il existe dans Lowell des parents

’ ou amis de Thomas Moore, qui vient de
) mourir à la maison de correction où il avait

—AU— été envoyé pour ivregnerie.

—Prusieurs semblent croire aujourd’hui
que M. Jas. B. Carroll, de Springfield, a

qu’elle puisse conserver son rang i |culine de Passemblée, et pou après les

B
E

urs faveurs à cette feuille afin Les cigares furent passés à is partie mes-

tête de la presse franco-américai-

|

affaires reprirent leur cours, ls foule ne

ralentissant pas jusqu’à une houre avancée.

cimenter plus solidementles relations entre

patrons et employés et sont de nature à

produire les meilleurs résultats,
-

Votre dévoué,

BexsayMiN LENTUIER

   

 

Mother Gray’s Sweet WormPowders

Ta Mère Gray, une nourrice de Is

Children’s Home à New York, depuis des

NOS ECHEVINS

Hs Trennent une Assemblee Speciale

nt réunis en assemblée spéciale, h'er soir, de succès avec un remède, maintenant pré-

e suite au lieu d'attendre que la saison soit passée-
ous avons mis dans notre sous-sol un lot de au-délà de

La saison, quoique déjà avancée, n’a pas été assez froide
usqu’à présent pour nous faire vendre autant de Manteaux
"hiver que nous le désirions, et notre stock est par trop con-

sidérable pour la saison ; en conséquence nous avons décidé

. , cause de la grande foule de monde qui de faire une
revenu hier soir de son voyage au pays

|

devront être adreasées‘LE NATIONAT,| avait envahi le magasin pendant l’après-

Vente a Prix Reduits

150 Beaux Manteaux d’Hiver
Desincidents comme ceux-là servent à bien faits et de belle façon, au prix uniforme de

$5.00 Chaque.

Pour cela nous allons vous donner des manteaux en bea-
Les membres du bureau des échevins se Sunfes a traité les enfants aves beaucoup ver noir avec collet et les devants bordés en sealskin, valant

plus de chances d'être nommé juge que # $ 13.50
. | | Ru2 Sa |em : , ; sous la présidence du maire Pickman. Tous Paré et plscé dans toutes les pharmacies, ,

0 notre concitoyen, l’hon. Charles $. Lilley. P lon appelle Mother Gray's Sweet Worm

Vous trouverez Ia des liqueurs de! _Lesrépublicains parlent maintenant
qualités supérieures telles que vins, de MM, Amasu Pratt et Arthur G. Pollard

prix sont modérés et l’on est toujours
certain d'être servi avec courtoisie.

T. J. KENNEDY,
15 Rue Salem.

Me Pickman.

pour l’échevinsga.

——

|

Evans et F. W. Puffer, 'ex~échevin Geo.

R. Stanley et le conseiller Scott.
ELZEAR LAMOUREUX

BIJOUTIER.

 

hoîtes ont été placées à différents colns de

Montres, Diamants, Joailleries, Argenteries, rues pour recevoir les journaux et paquets Donovan,
Le succession Gannon pour étendre le cime- Mme P L Cregoire

a a

rticies de Fantaisie, etc.
Les prix sont les plus bas.

37 1-2 Rue Chesver,
PETIT CANADA.

destinés à être envoyés par la malle.

collecteur se plaint que des gamins y ont ti

placé des briques et des brosses.

—M, Joha P. Campbell, qui était jus-

wd ces derniers temps l'agent local du
 

longtemps attaché à la rédaction du Sun de

cette viile et à titre de confrère nous lui

|

¥

souhaitons beaucoup de suocès dans sa

npuvelle entreprise.

POMPFS FONE R —On nous apprend que M. J. T. Poirier,

dela maison J. T. Poirier et Cle, du

«Mouton d'Or”, doit partir pour aller s’6ta-

No. 23 Cheever, |

PETIT CANADA).

ENTREPRENEUR
—-DE-

CERCUFILS de toutes les urs lus remarquables de nos jours, M. Poirier
paix les plus bas. grendeurs anz Pl 1 jours

Service de Jour et de Nuit el satisfaction possible.

M. Amédée Archambault, si avantageuse-

L'annonce paraîtra jeudi.

—‘‘Prenez courage” est un conseil en-

Tous deux sont de vaillants démocrates. |les échevins sont présents, excepté MM, que

5

bisk 3 i nant la mauvaise qualité de l’eau dans le

w oy, gins, biéres, lagers etc. Les comme candidats à la mairie ; fis sont loin

|

[cova conau ous le nom de River

d’être unauimes en faveur du maire actuel, Meadow est soumis et placé au dos-ier.

—Dans le quartier deux, les républicains une requête demandant le décompte des

auront à choisir entre quatre candidats, votas déposés pour sénateur le 7 novembre
Ce sont les écherir 6 courant.

der ce décompte et en fixe la date à aujour-

—Depals une semaine plusieurs nouvelles

|

d'hui à 2.30 p.m.

superficie de 137,853 pieds carrés.

q toirs ou autres améliorations de rues sont

JiSEPH ALBERT Bijou,s lous le Gaity Thefltre de Brockton, référées aux différents comités.

- ||”

|

Mess.» pour trois ans, ok doit en fairel'on”

|

ei ville. Cordélia Delisle. Indiana Couette et
i verture lundi prochain. M. Campbell & été aveient demandé une réduction de taxes nna Bernard,cette dernière autrefois du

pour le département des cotisations reçoi- Bon Marché.

m., sujourd’hui.

blir A Montréal, aussitôt qu’ils auront en

|

guré une autre semaine de succès dramati-

tidrement écoulé leur stock. Il se prépare

|

que hier soir par la production de Is pièce

|

Heures de consultation.10 h. à 12h,& m., 1h. 30

Acetie occasion À ouvrir, vendredi, une

|

à sansation de Oiiver Doud Byron, The h

grande vente qui sera certainement une des

|

Upper Hand.

désirant se rendre à Montréal au plus tôt |cidents excitants aux,nels l'excellente AV ANT LES FETES

compagnie fait ample justice.

Powders, Ilse vend dans toutes ies phar-

macies 35 cts le paquet, Il chasse les vers,

n’est pas plus dommageable que le lait

vejoy et F. W. Puffer.
Un rapport du bureau de santé concer-

=

est bon pour a flavre, Ia constipation et le

; ; al de tête, lors même qu’il n’y a pes de
Le comité de ville républicain présente ver. Demandezà votre pharmacien.

 

Le bureau se prononce en faveur d’acoor- 300 Chapeaux pour Dames,

VALANT 82.50,

Il est décidé de saisir le terrain de MM. Sont offerts pour 98e chaque

Spalding et des héritiers de la chez

ère Edson, Ca terrain comprend une
320 et 322 Rue Merrimack.

Plusieurs requêtes demandant des trot- En face du Monument.

ées à notre magasin.
Alice Hughes et Mary Hailissey qui| Meltes Ernestine Bernard, Ida Cour-

>

ent la permission de retirer leurs requêtes.
Puis le bureau s’ajourne à 2.30 hrs, p.
 

Dr BRETON,
Specialiste pour les maladies

organiques.
Bureau, Dispensaire et Laboratoire: 82

rue Central.

JE——

“The Upper Hand”

L'administration da Music Hall & inau-

à9h.p.m Dimanche 1 h, à 8

 

Le drameest intéressant et rempli d’in-

ment connudu publie canadien a la ¢

M. Jos. Albert tient ausei ECURIE
DE LOUAGEoù onpeut8eprocurer des

puysant A ceux qui se sentent épuisés, sans

sppétit ed déoouragés. Mais la manidre

dont Hood's Sarsaparilla rebâtit le char-
tion de Aille Fisher, 1a phénoménaie en-

La compagnie entière est en jeu, com- CHEZ

prenant MM. Thomas et Watson, qui font

rire A s’en tenir les côtés. Un incident TURCOTTE & COTE

important de la représentation est l’appari-
95 et 99 Rue Worthen.

Des manteaux en cheviot noir, tout laine, collet et les

agréable à prendre et ne faillit jamais, Il devants bordés en astrakan, valant #1 2.00,

Des manteaux en cheviot noir, tout laine, le collet et les
TT devants bordés en loutre, valant #1 3.00,

Des manteaux en cheviot tout laine, avec beaux collets
en vison, valant $1 2.00,

Et aussi plusieurs façons de manteaux pâles bien épais
Les demoiselles suivantes sont employ’ et tout laine, valant de $9.00 à $12.50,

Enfin pour $5.00 vous pouvez venir acheter un beau
manteau de façon populaire et d'aussi bonne qualité d’étoffe
que nous ayions jamais eu dans Je département.

Pour $5.00 chaque

Pour $5.00 chaqua

Pour $05.00 chaque

Pour $5.00 chaque

Pour $5.00 cheque

Nous allons offrir cette occasion là dans notre sous-sol, rue

Merrimack, où tous les employés parlent

le français.

Ainsi

 

pente fatiguée et donne un bon appétit, estvoitures pour Mariages, Baptêmes, eto.
merveilleuse,ares pour déménagements.

en voir
entière» sta vel vous aures pleine of Meilleur cathartique de famille, Hoon's

Pis

 

—4eme

3 La Tonux conduit a ls Consomption

le Kemp's Ralram arrête la tonx instantanement

Consultez vos amis sur ce fait.

 
 

J. H. CUILLET,
AVOCAT,NOTAIRE otJUGR de PAIX

Oommissaire pour la Province de Québec
Ohambres 18 et 19, Central Block.

BONNETTERIES DE GOUT
Vis-a-vis 1e monument.

 

 

896rue Building No 81 Rue Central, Loweil.
Melles L. Lalumière, A. OH:

:modistes osnadienues. oir ot 1 Baavitle Audessna des magasins de J. L. Chalifonx

Dr. C. HENOTTE DENTS
Soul Pharmacien Canadien, n& 810 le set, Extraction des dents gratuite.

Diplômé et Propriétaire, meleaau FatconitesdomandontTy
sutres ouvragesle fontie! oncontés $glen

x ment bas. nta extraites eans >
? SF" Presoriptions médicales ane : péciaiité, four, d'apres notre nouvelle methds. Dents

remplies avec de l'or par électricité: Ancune
douleur. Tout mnvrage garanti. LR. Josavarn 2 COIN DNS RURS-"ER
Æ. RicKkELL à Sox, Len 0) nt sans Cou

——

fant actrice qui s’est montrée pélficulières Vous trouverz Un assortiment d es
ment fine. ;

plus complets de liquears de toutes
Cette pièce sera représentée toute cette portes, qualités supérieures à des prix

semaine. des plus avantageux.
N’achatez pas vos liqueurs de fa

Osmment Oslo? mille avant de visiter vos compatriote~

 

 

pout être guéri par lo Hall's Catarrah’s

Cure,

ney depuis ces dernières 16 années et le LES . BIERES

croyons parfaitement honorable dans toutes Les plus pures, 1es plus

Nous offrons une récompense de cent

|

à la :

eetrsCas

|

WORIHEN HOUSE,

F. J. CHENEY & CO.,, prop., Toledo, O.

Nous, soussignés, avons oonnu F, J, Che

les transactions d’affaires et financièrement

capable de remplir toute obligation sontrae- fraiches, les plus

tés par leur maison, : delicieures.
West & Twon, pharmaciens en gres, Tos

odo, O. Les moillears Vins.

Walding, Klnnan& Marvin, pharmaciens Les meilleurs Whiskois,

en gros, Toledo, O. Leé Brandies importes

ot domestiq on
Hall's Catarrsh Cure est wa remdde in

terne, agissant directemont sur les surfaces

|

Les cigares supériears de toutes qualités se

sanguines et muqueuses du eystème. Pris tronvest aux prix les plus raisonnables au

#50, la bouteille. Vendu par tous les phar

« ELK”maciens. Certifioats gratis. 1m

LoHUB”vendlos pins,beanx| 311 rue Merrimack.  MERRIMACK ET. CABOT Jinse   Mabilloments‘de la ville, J.28. BOURDON Prep.

EMPLOYES CANADIENS

M. H. N. ST-MARTIN,

M. A. L. RICHARD,

M. PHILIPPE COTE,

M. THEOD. LUSSIER,

M. LS. A. BERNIER.

M. CHAS LAFONTAINE,

M. W. CHAPUT,

M. JOS. FORTIER,

M. THOS. DENAULT,

M. HERMIDAS LORRAIN,

M. GEORGE LANCTOT,

M. CHAS. Dn LARONDE,

R. F. ROBERT

 

Miia DENISE BOIRE,

Mrs I. CHAPUT,

Miia ROSA NOTE.

Mun F M JAOQUES.

Charles T. Roy, Gérant.

E. 0. STEELE Co.
e

Il n’y a que les temps durset d'aussi* bas prix qui font
accourir le monde pour des marchandises. .

Une caisse de sous-vêtements pesants, gris-mêlé, juste-
ment reçue, queue à côte. Corps et caleçons toutes les gran-

deurs, faits pour être vendus pour soc. Notre prix 27C.
Voyex-les dans notre vitrine.

Nous avons pris aujourd'hui 50 habillements pour gar-

çons âgés de 4 À 13 ans, qui étaient vendues pour $1.50 et

$2.00, et les avons marqués gsc pour les écouler. Ce prix

est 20 2 50 cts de moins que ces habillements peuvent Etre
produits ; car chacun comprend qu'il n'y a que les bas prix
qui puissent donner de l'essor au commerce, et ces marchän-
dises doivent s'en aller.

20 douzaines de pantalons d'hiver pour garçons, âges de

4 à 14 ans, pour 25, valant soc.
Pas d’étoffes grossières sans valeur, mais de bonnes

marchandises solides.
Habillements, ulsters et pardessus pour garçons à des prix

qui n’ont jamais eu leur pareil.

E. D. STEELE & GO.
Coin des Rues Central et Prescott,

LOWELL, MASS.

 

   
 

VENTE SPICIALE

POUR LES TEMPS DURS
——AU MAGASIN DE——

Mile MERANCE BROUILLETTE, ~- 270 Rue Merrimack
—.

À cause de la crise financière qui sévit depuis quelque temps, nous avon
décidé de nous mettre à la portée de toutes les bourses. Les dames qui dé
sirent se coiffer élégamment et à bon marché feront bien de venir nous voir
pendant les jours suivants : Mardi, Mercredi, Jeudi, Vendredi et Samedi.
Les prix seront tellement bas qu'il faudra vous rendre sur les lieux pour eu
être convaincu.

15 cts. —Un lot de Chapeaux non garnis en bon feutre noir et as-
tracan, les plus recherchés, valeur réelle, 48c.

50 cts.—Un lot de Chapeaux en foutre et en velours, garnis en
ruban ou velours, avec trois plumes, valeur réelle, $2.00.

95 cts —Un lot de Chapeaux en feutre de première qualité, formes
daus les goûts les plus recherches, avec ruban, plumes, velours, etc,
valeur réelle, $3.50

82.75.—Un lot de Chaptaux des plus élégants, en velours, va-

leur réelle, $5.00.

$2.70. —Uu Int de Bonnets pour dames, en soie et en velours
dans les formes et les goûts les plus nouveaux. Prix régulier, $5.00.

Vous ferez bien de profiter de cette” occasion qui, remarques le, ne se
présentera que cette semaine, demain et les jours suivants. Vous serez
servis avec cordialité par les demoiselles suivantes :

C. Bernier, A. Delaney, M. Arsenault, C. Gagnon, M. Dennis, A. Cor:
nellier et Méranee Brouillette.

270 - RUE MERRIMACK.

NOUVELARTISTE

F. F. Lampron, Un Compatriote
Vient d’acheter la magnifique Gallerie Emerson située au numéro

21 CENTRAL ST.
Les canadiens se feront un devoir de le visiter

UN HOMME
Veut s’acheter un habillement d'automne. Les temps sont durs, il gagne
honnêtement son modique salaire, qu’il ne

VOILE:
Pas, car c'est un bon travaillant. I! ne sait où aller pour acheter avec 1

plus de profit. Après plusieués détours et visite ailleurs, il arrive par ha

sard au double magasin situé dans le nouveau block en briques sur la ru

Merrimack en face de la rue Tremont, ou il est (tonné de trouver

Un habillement de $10.00
Tout aussi bon que ceux qu'il vient d’examiner ailleurs et pour lesquel om

lui à demandé 815.00. 1] achète un habillement pour lui-même puis son

esprit

Est arrete
Parle fait que, à cet endroit il peut se procurer les articles de toilette,sous-vêtements

etc au plus bas prix possible IL. trouve de plus un assortiment complet de chaus-

sures pour dames, demoiselles et messieurs. parmi lesquelles il admire surtout une

magnifique bottine de kid Dongala pour dame, égale en tout point à celles qui coûtent

ailleurs 83.00, mais ici

Il lui eu, coute $2.00

   

 

jamais vu À ce prix. En face de tous Ces avantages notre homme se déclare
fait et prend la résolution d'acheter à l’avenir chez

MM. McDonald & Freres
Rue Merrimack, Vis-a-Vis la Rue Tremont,

N. B.—Des commis canadiens sont à notre emploi et ile seront toujours de heures
revevoir leurs compatriotes.

;

  
  

Seulement pour la même chaussure qui est de fait la meilleure bottine qu’il au =

 



 

.

       

_—————

meme

MARDI, 14 NOVEMBRE 1893.9

MENUS PROPOS
Dans los classes industrielles, les

femmes comptent pour douze pour
cent.

 

Ilyadans le psya deux cents
unions de tailleurs et plus de trois
cents de monleurs.

La treizième convention annuelle
de l'American Federation of Labor
s'ouvrira à Chicago, le 11 décembre
prochain.

es

Son Honneur le juge Jean Thomas
Taschereau est décédé, jeudi matin,
à Québec.
Le défunt était le frère de Son

Eminence le Cardinal Taschereau.
*
ee

Les chambres italiennes se réuni-
ront le 23 novembre. Le gouverne-
ment leur demandera, dès l’ouver-
ture de la session, un vote de cov-
fiance.

A

En conséquence de la crise finan-
Gière qui ae fait sentir en Italie, la
ville de Livourne est incapable de
payer les intérêts de aa dette. Cos
intérêts se montentà environ 160,000
francs.

La Tribune de St Hyacinthe a pa-
blié dans son dernier numéro un assez
bou article contre les diffumateurs.
8i elle en avait donné crédit à notre
journalelle n’aurait fait que rendre
à Oésar ce qui appartient à César.

o's
Plusieurs temples chinois sont mu-

nis d’une cloche à leur entrée. Le
fidèle qui vient faire ses dévotions
tire la corde, sonne un coup pour
avertir de son arrivée le dieu en char-
ge da service, afin qu’il soit prêt à
s'occuper de ses affaires.

Les diverses organies-ions des tra
vaillants du Colorado ge sont formées
eu union d'Etat. Elles demandent
Pabolition des banques nationales, le
suffrage de la femme et le contrôle
exclusif par le gouveruementdes che-
mins de fer, lignes télégraphiques,
etc.

Une dépêche de Paris dit que M.
Dapuy, président du conseil, aurait
prie des mesures pour créer un mi-
nistère d’hygiène publique. Le doc-
teur Brouardel, président du comité
consaltstif d'hygiène publique, serait
nommé chef de ce nouveau ministère.

.

La Compagnie de Jésus à déjà
fourni, pendant les trois siècles et
demi de son existence,13 saints et 82
bienheureux, sans compter le B. Bal-
dinucci élevé il y a quelques semai-
nes, à l’hoinear des autels, et les
olnq martyrs Jésuites des Indes
Orientales, dont la béatification so-
lennelle a eu lien dernièrement.

Unincendie a détruit le collège
der Jésuites à Mons, Belgique. Tous
les élèves ont échappé sainset suufe,
mais la biblothèque qui était remar-
quableetles salles de réunion ont êté
détruites. La chapelle romaine et
la façade ont êté eauvées. Trois
pompiers ont été dangerensem-nt
blessés. On eat sar que l’incendie a
une origine crimizelle, mais le cou-Pable n’a pas encore été arrêté.

«*e

Le New- York Catholic News vient
d'entrer dans ea huitième année
d'existence,
Oe journal est nn des meilleurs or-

ganes du catholicisme aux Etats-
Unis et ses succès passés lui assurent
ua brillant avenir,
[CNous nous empressons de joindre
noe meilleurs souhaits à ceux que
forment tous les catholiques de ce
Pays pour le succès et la prospérité
de notre confrère new-yorkais.

Le prince Windiechgractz a réussi
8 former un nouveau cabinet en Au-
triche. Nos lecteurs seront peut-
être curieux d’on connaître les mem-
bres. Ce sont le marquis Von Bac-
quehem, ministre de l'intérieur; Sta-
nislaus Von Madayski, ministre de
l'éducation; Ernest -Von Plener,
ministre des finances; le comte Fried-
rich Von Schoenborn, ministre de la
Justice ; lecomte Julius Falkenhayn,
Ministre de I'agriculture et le chef

» des Polonais, Appolinan Von Jawor-
ski, ministre sans vortefeuille,

Avis aux danseurs malendroits :
Toutes les personnes qui aiment la
danse suivront avec fintérét les dé-bats d’une affaire qui va se dérouler
prochainement devant les tribunauxanglais. D'apréelle Medical Pressand Ofroular, ung jeune dame de

Newark, aL moment où elle dansait,
un de ces derniers soirs, tomba et

dans sa chute se casa une jambe ; elle
vient d'introduire une action en Jom-
mage coutre son danseur qu’elle rend
responsable. Sa requéte est basée
sur oe que son partenaire a fait preu-

ve d’une maladresse insigne, cause

unique du déplorable accident dont
elle à été viotime.

Le mouvement féministe prend de

jour en jour des proportions plus

vastes ; il veut englober l'univers.
L'Australie et l'Amérique marchent
à l'avant-garde de cette armée de
femmes, ardeutes 4 se magculiniser ;

I’Angletorre les suit de bien près et

vient peut-être de les dépasser. On
vient, en effet, de constituer à Lon-

dres une Union universelle des fem-
mes, dont le but est de poursuivre

l’affranchiesement des femmes dana

tous les pays du monde,—et même

au delà s1 c'est possible. Toutes les
nations civilisées ont des représen-

tants au sein du grand conseil de
cette fédération redoutable. Le Japon

y brille en Ia personne de Mlle Tel
Seno, docteur en droit,

 

IL FAUT REVISER LE TARIF

Aux élections présidentielles qui

ont eulieu il y a un peu plus d’un an,
le peuple s’est prononcé en faveur

d’une modification du tarif d’une
manière non équivoque et par un

vote aussi décisif qu’emphat:que.

Les quelques victoires partielles

que les républicains ont remportées

ls semaine dernière ’indignent au-

cunement que l’électorat regrette sa

décision exprimée par le grand triom-

phe démocratique de 1892.

Dans sa plate-forme nationale le

parti démocratique s’est engagé à

accomplir une réforme du tarif et ses

représentants dansle congrès ne doi-
vene pas hésiter à remplir lea pro-

messes faites dans un moment aussi
solenuel.

Après tout, les républicaine ne

doivent leurs succès passagers d'il y

à huit jours qu’à leur habileté a ber-

ner le peuple ; ils n’ont gagné le

Massachusetts qu’en se servant de

faux prétextes.

Lis ont bien pu blaguer ane grande
partie de l’électorat et lu’ faire croire
que les temps dura avaient été cau-

sés par la perspective d'une révision

du tarif, Liais cela ne prouve en au-

cane manière la vérité de leurs avan-
céa.

Le fa.t seul que I'industr.e renaît

partout et que le commerce reprend,
lentement mais sûrement, son ancien-

ng condition normale, quand :ien

dans ls conduite du parti au pouvoir
w’indique qu’il ait l’intention de mé-
nager le tarif, devrait euffire à ren-
verser cette proposition absurde.
Tous admettent que si l’acte Sher-

man av-it été rappelé, comme il au-

rait dû l’être, ily a deux mois, le

résultat de l’élect'on aurait été d:ré

rent et les braillards qui crient que
tout va à la ruine auralent été muse-
lés.

Mais la lenteur du S “nat à adopter
la projet de rappel a permis a ces pics
de continuer leur bavardage malfai-
sant. Ona vu des gens qui n’ont
aucune sympathie pour les républi-
cains et qui ne croient pas A leurs
histeires, s’abstenir d’aller voter ou
même voter contre leurs propres prin-
cipes, tant ils étaient dégoûtés et dé-
couragés des délais, aussi regretta-
bles qu’inutiles, du Sénat.

Ces fuits sont connus et malgré
cela, nos bons amis répuolicains ont
le to 1pet de venir prétendre aujour-
d’hui que le peaple demande qu’on
ne touche pas an bill McKenley.

Il n’y a aucun doute qu’il pourra
8e trouver parmi la majorité démo- cratique du congrès, un certain nom-
bre de poules monillées qui vont se
lsisser prendre aux tactiques répu-
blicaines et qui seront prêts à con-
sentir à un compromis. Ces gens-là
sont ceux qui se proposent de se pré-
senter de nouveau comme candidats
au congrès aux prochaines élections
et qui craignent d'offenser leura con-
stituants républicains en obéissant
aux iustructions bien claires que leur
propre parti réuni en convention leur
à dictées il y a un an.

Les frayeurs ridicules de ces petits
politiciens nedevront avoir aucun
effet sur leurs collégues.
Oa ne doit jamais sacrifier un

grand priacipe de part: à la demande
des ennemisdéclarés de ce parti ov
par déférence pourles craintes pnéri-
les et laches de co-partisans égotetes
ou faibles.

Si les démocrates doivent tirer
une leçon des récentes élections, ile
verront qu’elles leur prescrivent de
remplir Jeura promesses, sonslo plus
court délai ot de démontrer la sages-
se de leurs principes sur Ia question
du tarif sans s'attarder pour des rai-
sons aussi ridicules que celles énon-
cées par les organes répablicains.

Ils devront agir vivement, sans
hésitation et d’une façon décisive.
Tout délai serait dangereux sous

les ctrconstances.
TI n’aurait d’antre résultat que

d’ébranler la confiance que le peuple
a dans les principes démocratiques ——conflance qu’i] à ouvertement ex-

primée :l y a douxe mois-—oe qui se-
rait fatal sux futurs sacods du parti.

Que le congrès fasse won devoir,
tout son devoir! c'est le meilleur
moyen de faire taire les braillards et
les impouteurs politiques qui ont ex-
ploité oeste ficelle lors des réceutes

élections.
Le pays veut avoir an tarif démo-

cratique honnête st il le veut tout de
suite.

 

  

LE PROCHAIN PRESIDENT

Il y a à peine an au que l'élection

présidentie.le a eu lieu et déjà l'on a
commencé un pen partout ‘à discuter

les] qualifications de tel et tel candi-
dat en vue de le présenter pour re-

cucillir la succession Ge Grover Cle-
veland.

C'est un peu tôt, nous diront quel-

ques-uns, et de fait nous trouvons

que ce mouvement est pour (le moins
hors de saison.

Cependant il faut bien compter

avec l’opinion publique et enregistrer

ses expressions au fur et 4 mesure.

La victoire récente de McKinley,

dans l’Ohio, bien que prévue par

tout le pays, a mis le père du bill sur

le tarif sur les rangs comme le can-

didat républicain le plus en vue pèur
1896.

Il n’y asucun doute que cette
candidature se ressentira plus ou

moins des changements qu peuvent

f’opérer dans la s:tuation du pays

d'ici à trois ans et ses plus chauds

partisans auront tout le temps voulu

pour réaliser, lorsqu'ils auront repris

leur sang-froid, que le programme de

protection a la McKinley est un gage
de défaite.

Quant à ce qui concerneles démo-

crates, on peut être assuré qu’à l’ex-

piration de l’aäminisrration Cleveland

le parti aura pour faire ron choix

une liste de chefs plus forte qu’il n’en
a eu depuis vingt ans.

Jamais la différence entre les deux

partis sur cette question de chefs n’a

été plus évidente qu’avjoard’hui.

Tandig que ies républicains n’ont
qu’un homme ou deux danstout leur
parti qualifiés à devenir président de

la République, les démocrates pou-

vent citer avec orgueil les noms d’une
vingtaine de citoyens éminemment

qualifiés sous tous rapports et dignes

de remplir le fauteuil que Cleveland

laissera en mars 1897,

Neus pouaons mentionnerentre au-
tres : Russell, Whitney, Pattison,
Gresham, Carlisle, Gorman, Wilson
et Fuller, brillante plétade de candi-
dats populaires dont les états de ser-
vice sont un garant de victoire.

 

M. DE MUN ET LE SOCIA-
LISME

M. le comte de Mun vient de pro-

noncer à Landerneau, dans une réu-

nion de la jeunesse catholique de

Bretagne, un discours dont I’ Univers

publie une analyse détaillée. L’objet
principal de ce discours est de mon-

trer que le socialisme grandit, qu’il

constitue un péril plus redoutable

que les autres et qu’il importe de la

combattre. Sur ce point, l’accord

s’établira aisément entre M. de Mun
et nn très grand nombre d’héréciques,
qui croient, comme lui, sont disposés
À ne pas épargner leurs peines pour

lui disputer l’esprit des populations.

Ity a lieu, toutefois, de se deman-
er—M. de Mun ne pose pas la ques-

tion, et pour cause—si la campagne
ardente qu’il à menée lui-même con-
tre l’organieatiou sociale actuelle n’a
pas, dans une mesure appréciable,

contribné à Ia diffusion des idées
socialistes. Sans doute, M. de Mun
se flatte de dresser un programme
tout différent du programme de M.
Jules Guesde et de M. Lafargue.
Mais comme, avant d’énoncerla par-
tie positive de son programme, M. de
Mun débute par unecritique très ri-
gonreuse, très sévère de la société
au milieu de laquelle il vit, les socia-
listes révolutionnaires ont pu fort
bien, tout en lui laissant pour comp-
te ses solutions, s'emparer de ça cri-
tique. Le grand orateur catholique
raconte à un endroit de ce discours
que parfois, dans les assemblées po-
pulaires, le nom de Léon XIII cité à
la tribune par le conférencier socia-

liste, est acclamé comme celui d’un
homme qui comprend les besoins de
démocratie et ne demande qu’à la

servir. Nous voulons croire, nous

croyons même, puisqne c’est M. de

Mun quila dit, que les réunions so-

cialistes en usent ainsi À l’égard du

pape. Uela signifieet-il qu’elles adhè-
ront, ai peu que ce soit, aux reneei-

ments de la chaire chrétienne ? En
aucune manière. Elle rejettenttout
ce qui, dans l’encyclique De condi-
tione opificum n’est pas attendrisse-
ment sur le sort des travailleurs et

admonition aux hearenx du monde.

Ainei en arrive-il aux discours de M.
de Mun lui-même, qui, sans beau-

conp réussir, À ce qu’il semble, dans

son entreprise de sncialisme chrétien,

a plus d’unefois, pur ses éloquentes
invectives, frayé dans les Ames la rou-

te par lagnelle a passé une doctrine
infiniment inoins évangelique que la
sienne.

Quel cst, on effet, le moyen de lutter contre l’envahisgement du so-

cialiame ? M. de Mun n'en voit qu’un |

seul : Opposer aux revendications
des révolutionnaires celles que for-

mule l'école dont il est, sotuellement,

le chef. Ou le programme socialiste,
dit-il quelque part, ou le nôtre: il
n’y a pas de milieu. On conçoit

qu’un homme de doctrine comme est

M. de Mun raisonne ainsi, mais lo

raisonnementest-il juste ? N'y at-il
pas, à côté des arguments parement

moraux, religieux dont ses disciples

et lui-même se servent pour réfuter

le socialisme révolutionnaire, des ar-
guments pratiques, positisf, qui ne

sont pas dépourvus de toute valeur ?

N’y aurait-] pas avantage à ce que

des hommes de bonne volonté fissent

usage de ces arguments et, sans

adhérer 4 l’école de M. de Mun, es-

sayussent, comme lui, de parler aux
ouvriers, aux paysans, allassent, com-

me lui, chaoun dans es région, pré-

chant la paix sociale contre les pré

dicateurs de guerre ? Pourquoi élimi-
ner, de prime abord, ces bons vou-
toirs, ces énergies qui ne demandent
qu’à s’employer ?

Mun est dans le vrai, ear alors qui-
couque n’est pas avec lui est hors de
la vérité, incapable, per conséquent,
de prononcer une parole utile et jus-
te. S'il a parlé en hommepolitique,
en homme d'Etat, M. de Mun est
dans l’erreur, car il renonce un peu
légèrementà l’appoint que pourraient
apporter à une campague active dv
propagande antisocialiste, des forces
qui suivraient ua autre drapeau.

mander si M. de Mun a parlé en
homme d'Etat ou en théologien. Le
doute n’est vas permis. Jamais la

ne s’est plus intimemeut, plus abso-

lument liée à la théorie sociale et po-
litique.

point de salut.

dans nos luttes socisles. ‘“Usez, dit-

il aux catholiques bretons, usez de

l'influence que le clergé possède en-
core dans votre pays.”

dans ce langage, qui puisse nous sur-

jourd’hui, qui sont capables de réflé-

mois prodigues de prévisions risquées.
Mais si le rôle moral de la religion,
le rôle moral de l’Eglise apparaît pe-
tit comme pouvant être encore très
grand, il semble que vouloir assigner
au clergé un rôle social actif soit nno
erreur à peu près équivalente à celle
de Im faire jouer un rôle politique
actif,

notre politique intérienre ont eu pour
cause cet imprudent appel des con-

|

n°3 point d’appétit elle se sert du
servateurs à l’action du clergé et
l'impradente réponse da clergé à
l’appel des conservateurs.
Mun est-il bien sfr qu’en confiant
aujourd'hui au clergé le soin de com-

  

S’il a parlé en théologien, M. de

Sa

Mais nous avons tort de nous de-

pensée religieuse, chez aucun de ses

Franklin,

 

par le feu au

<BAZAR McINTYRE+
356, 358,.360 et 362: Rue Merrimack.

LOWELL, MASS.

UNE FORTUNE ACOUISE.
Celui qui jouit d’une bonne eanté ou qui la recouvre après avoir

fait usage des fameux remèdes sauvages de J. &. P. Kacicot, M. D. qui ne sont composés
que d'herbes et de racines, peut se glorifier d’avoir acquis la plus belle fortunequi se
puisse concevoir. En effet l’aisance ne demeure dans une famille qu’à la condition que
tous les membres qui la composent soient en bonne santé.
ses membres vient être malade 11 ne saurait y avoir que la pauvreté. Vous tous pauvres
souffrants qui gémissez sous le poids des misères d’ici-bas, rappelez vous que vous pouvez
aussi jouir d’un peu de bonheur de la terre en vous débarrassant de la muladie, qui est la
première de toutes vos misère». Pour cela 11 faut que vous fassiez usages des célèbres
remèdes sauvages de J. E- P. Racicot, qni guérissent indubitablement toutes le msladies
Malades mouvenez-vous toujours que quelque anit votre maladie, vous pouvez sn guérir
en employant les remèdes que vous ne pouvez vous proeurer qu'à l'enseigne du Gros

J. E. P. RACICOT,
272 Rue Merrimack, Lowell, Mass.

Voici les jours et les heures que le Dr. J, E. P. Racicot est à ses bureaux : A Lowell,
le lundi, mercredi, samedd et dimanche de 8 heures du matin à 10 haures du soir. À
Manchester, le mardi de 9 1-2 heures du matin & 10 heures du soir, au No. 28 rue Central
A Lawrence, tous les jeudis de 9 1-2 h-ures du matio & 9 heures au soir, au No. 78 rue

A Salem tous les vendredis de 9 1.2 heures du matin à 10 heures du soir au
No. 71 12 rue Harbor.

 

uvage chez

Profitez de lu grande veute occasionnée

  

Si par malheur un seul de

       représentants et de ses défenseurs,
 

M. de Munle dit et le ré-
pète incessamment: hors de l’Eglise,

A l’Eglise, au clergé d'intervenir

Il n’y a rien,

prendre: M. de Mun n’en saurait

tenir d’autre. Mais est-il vrai que

l'Eglise etle clergé, qui la représen-
te, puissent utilement, en France,
s’employer au succès d’une concep-
tion sociale déterminée ? Nous n’en
croyons rien et les faits nous parais-

sent établir nettement le contraire.

Partout—sauf quelques exceptions
locales, sans grande portée sympto-
matique---par tout où le peuple sent
oucroit sentir la main de l’Eglise, il

TOUSSEZ-VOUS?
Depuis un Jour!

Une Semaine!
Un Mois !

Une Année |

Des Années !
PRENEZ LB

Sirop de Térébenthine
DR. LAVIOLETTE.

Le Plus Sar,
Le Plus Efficace.
Le Plus Agréable au Goût,

NE CONTIENT

Ni Opium, ni Morphine, ni Chlorsforme,
En vente danstoutes les pharmacies.

25 ot 50 cents le Fiacon.

Dépôt pour le Gros: GEO. MORTIMER,
94 Central Wharf, Boston, Mass. et tous les
Pharmaciens de Gros des Etats-Unis

Seul Propriétaires J. G. LAVIOLETTE, M.D.,
MY Rue des Commissaires, Montréal, Con,

 

    
 

se rebiffe. Il ne veut pas que le curé
administre, fasse voter, dicte une l-
gne politique. C'est là, chez le pay-
san comme chez fles ouvriers, un
instinct contre lequel on marcherait
vainement: notre histoire intérieure
le prouve assez. Est-ce à dire, comme
on n’hésitait pas à le dire il y a qua-
rante ans, et mêmeil y a trente ans,
et même encoreil y & vingt ans, que
le rôle de l’Eglise, celui de Ia religion
seit fini ?

En aucune manière. les événe.
ments ont appris aux hommes d'an-

les

mèrer, qui en out donné à
| urDentition,”
11 soulagel'euf.

est vendu parles
ter, demandez le

nslow of n’em pren "Jrinslow prenes pas d'autres,

 

MERES.
Lestrop  C:man: " de Mde
ploy* au-de'à de 50 ans

Winslow a été
ar des millions de

3 ears enfants durant
ce remède a éte merveitleux.

ant, amollit es Gencives et chassedouiurs, il guérir aussi iescolignes vents useset c'ess un remede infaj lj io pour la diarrhée, ilharmaciens dans le mondé
sirop oalmant de Mde

cents Le

 chir, à se montrer moins hardis,

La plupart des misères de

M. de'

elle & faim elle mange, quan

VIVE

La Canadienne!
—— 00/0em

Pour savoir ce qu’il lui faut, quand
elle

SIROP DE GRODER, quand ses
vivres la fatiguent elie s’en sert en-
core, quand elle a mal à la tête ce
SIROP la soulage amplement; quand
elle a des brûlements d’Estomac c’est
encore son Meilleur Ami, Au lieu da

battre le socialisme il ne commet pas
une erreur de tactique destinée à de-
venir finalement préjudiciable au
cleagé, et dès À présent analogne—
quoique infiniment plus respectable
en son principe—à celle que commi-
rent, entre 1874 et 1887, ces conser-
vateurs pour lesquels il à parfois—ot
notamment dans le discours qui nous
occupe- -de si justes sévérité?

 

 

%e servir des pilules pour la constipa-
tion, elle en prend le soir avant de
se coucher; quand ses enfants son
malades, elle leur en donne; en un
mot c’est l’ami de la famille en géné-
ral. Et pourquoi? Parce que ce
SIROP est toujours prêt à soulager.
Personne en ce monde vit sans être
plus où moins troublé du Mal d’Esto-
mao ou de Tête, de manque d’appétit,
en un mot de quantité de Maladies.
Ce SIROP n’est point fait pour

guérir toutes les Maladies, mais il
est le Régulateur de l’Estomac ; si
Vos vivres vous fonttort, il vaudra
mieux ne point manger, mais tel que
notre bon vieux Canadien disait an
trefois : « Pour vivre 1l faut man.
ger,” et quand vos vivres ne digèrent
point, aveo ce SIROP vous recevez

Pardessus

d'Hiver

Nous en avons des milliers

de tout patron, façon et tissu.

Nouspouvons répondreà toute

demande pour la couleur, nous

pouvons satisfaire tout désir

quant au goût.

Nous n’avons pas acheté un

lot de Pardessus pauvrement

faits pour vendre bon marché,

mais nous vous offrons nos

propres confections de pre-

mière classe à des prix plus

bas que les plus bas pour des

confections également bien

faites. Nous désirons que vous

veniez voir, afin que vous puis-

siez connaître ce que nous of-

frons présentement en Pardes-

sus. Ce que vous achèterez

sera de votre goût.

J. L. Chalifoux.

Lowell Mass.

LA COMPAGNIE DU

GAZ
DE LOWELL,

Délivre prompement le

CHARBON x COKE
Anx Prix Nnivants :

Cassé par (chaldron) 36 boisseaux, li-
vre à domicile, $4.50 Demi’

(chaldron,) 82.25,

Non-cassé, livré à. domicile, $4.00.
Demi (chaldrun) $2.00

GAZ AVEC ESCOMPTE $1,00
LE MILLE PIEDS.

Poeles aGaz montés et a Louer

 

 

SEWALI G. MAOK, Président,
JACOB ROGERS,Trésorier

D. 0. BABTLET1, Commis.
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SEULEMENT *

UneMagnifique Brochure

Contenant Le

COMPTE… RENDU ©. OFFICIEL
— DE LA —

XVIIIme
 

 
 

Convention x Nationall
——— DES ——

CANADIENS-FRANCAIS
Des Etats-Unis

T'enue a Chicago, Ill.

Les 22,2324 et 25 Sept 93

Avec wa Appendice remformant les dis-
ceurs des prineipaux orateurs et

grandement Illustre

Toutes les Societes Nationales

Devraient voir a procurer;des exemplaires
de cet ouviage a leurs membrés

TOUT CANADIEN-FRANCAIS
Demeurant dans les Etats-Unis, devrait se

- faire un devoir d’acheter une copie
| du Rapport Officiel.

Comme le Tirage est Limite,

Tous sont pries de nous envoyer leurs com-
mandes le plus tot possible.

Les Premiers Venus, Les Premiers
Servis.

 

 
nement, La médecine se compo )
sortes d'ingrédients différents, tirés principalement

tent I"humanité et principalement dans ces mala rea
qui proviennent du sang et des désordres de l’esto-
mac, telles que Constipation, maux de tête, maladie
des rognons, condition bilieuse, jaunisse, rhuma.
tism
intermittente, Éréxypêles, boutons À Ja face, frissons
et fièvre, acrofule, plaies purulentes, démangeai-

eroissances cancéreuses, mauxet plaies, douleurs
dans le système osseux, émaciation, maladies dede

|

PEPSIA SYRUP et n’en preues  DU DR. PIERRE
est un des meilleurs remèdes de notre € e I
nettoie le sang, renouvelle la vitalité, enlève du
corps tout germe de maladie, et met en mêmetemps |@
les organes ans de bornes conditions de fonctions

se de plus de trente

durègne végétal; il est connu et en usage depuis
lus de cent ans, Son emploi a été très avartageux
ans la généralité des maux qui de nos jours affca-

kydropisie, dvepepaie, indigestion, fièvre

sons, vers, dartres, clous, éruptions cutarée<, ex-

femmes, faiblense, bronchites, rougeole, maux
reins, étonrdiseements, etc, -
Le NOYORO n'est pas une médecine brevetée, et i]

n'est pas en vente chez les droguistes; mais, mus

toujours le bénéfice de vos vivres, |
11 est & vendre ches tous les Phar- Adressez vos Ordres amaciens, 81,00 la Bouteille, ou bien
Bouteilles pour $5.00, aves une

tie, N’en acceptez point qui
n’a point de Castor étampé sur cha-
que Bouteille, préparé par la

GRODER DYSPEPSIA CURE Co,
WATERVILLE, Me,

Demandez le GRODER DYs.

point d’autre,

 par un sentiment de gratitude envers le docteur et
dé-irenx de faire participer le [Ferre humain aux
hénéfires qu’ile en ont regun, les hommes et les
femmes à ont été guéris par ce rembde en sont
devenuedes agents et le font ainel parvenir aux
ms‘ades les plus éloignés.
Bla une grande valeur comme remède de famille,
rticulièrement pour les personnes qui demeurent

Pine grnde distance des médecing des pharmae
ciens, Lærembde ne peut pas être obtenu des dro.
Kuistes, mais seulement des agents locaux, Pour J

LOWELL LINE BOARDIYG HOUSE
1218 Rue Middlesex,

os, Brouillette, Frlus amples Infownations et slne se trouve pas
° ns votre voisinage, vez au Dr, Poteg

> i Penson d Ia oué _srmaine, C’est on‘ahrney, 113-114 S, Hovne Ave,, Chicago,Til, a Journée on Taro su jones Lassent 6 la.vorte.

Sewali G. Mack, James B. Francis, Levi
Sprague, Jacob Rogers, John F. Kimball, Alex.
ander, G. Cumnook, George B. Motley,

La COMPAGNIE duGAZ
DE LOWELL.

Pharmacie Francaise
Etablissement de première Olasse.

Pharmaciens de nre-
miere Classe.

SODAS ET SIROPS DES PLUS_PORBS

   Enc. de OABOT et:MOODY.Sta.

 

A

B LENTHIER,
Dir.-Prop. du NATIONAL

53 RUE MARKET 53
Lowell, Mass,



  

   

Les Prix Arrives a la Destruction.
La Perte a perdu sa terreur. L'espoir d’un gain s'est enfui.

       

 

 

Habillements pour garcons, strictement pure laine, grandeurs de 4 à 14 ans,

CETTE SEMAINE
 

Va supplanter tout ce qui a été fait dans le passé,” "Laplus grande semaîne uansl'histoire de Lowcil,
été offerts de semblables par aucune maison et qui éclipseront même nos premiers triomphes depuis notre ouverture,

Tous les prix cotés pius bas sont de l'argent perdu pour nous, mais nous nous proposonsde soutenir
le commerce et en même temps nous défaire de notre gigantesque stock. Tous

les résidents de Lowell savent que nous avons rélégué la concur-
currence dans !ombre avec notre système de

bas prix sans précédent

LES PLUS CRANDES VALEURS SCR TERRE.

Elégants Pardessus pour garcons, grandeurs de 4 à 15 ans,

Pardessus noirs en Kersey pour nommes, doublure en bean lainage,

T1

 

Pantalons de travail, forts, valant deux fois le prix.

CRAND MASSACRE

DE PRIX

Dans les Habillements

—— POUR —

CARCOINS,

 

LES

SOUS
SONT

RICHES
LES

VALEURS
SONT

Immenses
 

Elégants habillements pour hommes, simples er doubles revers, piqués et pliés,

 

Concurrence Detruite

Ce sera ue variété te'le qu'il n’en a jamais

   

de 97 cents en montant

de 81.97 en montant.

de 86.97 en montant

de 84.97 en montant

(7 eents en montant

— DANS LES —

HABILLEMENTS et PARDESSUS

— POUR —

HOMMES.

MARCHES SANS PRECEDENTS DANS NOTRE PASSE DANS LES ULSTERS
POUR HOMMES ET GARCONS

  
 

NOS

PATRONS
SONT

superbes
NOS

VALEURS
SONT

immenses

RUE MERRIMACK

 

 

 

AMOUR
Tout à coup, l’abandonné distingua

fort près de lui an poteau que surmon-
tait une planchette grossière avec cat-
te inscription: “Beauséjour.” Ce po~

teau, cette étiquette, un drapeau rou.

ge souché dans l'herbe, et que les ra-
res humains, désireux de monter en

wagon dans ce lleu, devaient agiter
pour faire stopper la machine, voilà

tout ce qui nomposait I'iustallation de
cette gare en espérance. Alain trouva

que c’était assez, peut-être, pour par-

tir, mais que c'était insuffisant pour

arriver. Henreusement la journée

e’annonçait radieuse, trop radieuse

même, car le soleil semblait vouloir
incendier la Prairie, bien qu’il fat à
peine huit heures,

Selon l’usage invariable de ses pa-

reils, ce naufragé d’un nouveau genre

commença par s'assurer de l’état de
en cargaison, c’est-à-dire de son ba-

gage.
Rien n’y manquait, ni l’imposante

chapelière qui contenait ses chemises,
dont l’empois pouvait rivaliser avec le
plus pur émail de Satsama, ni la valise
pourles excursions, ni le nécessaire,

masée portatif d'objets d’art, ni le

rouleau des pardessus, couvertures,

cannes et parapluies, ni le carton à
chapeaux, ni l’étai du fusil Choke-
bore, ni le sac de nuit pour le linge
de rechange et les chaussures. Jamais,
depuis le jour où elle était sortie bril-
Jante de jeunesse des mainsdu Créa-
teur, la Prairie n'avait contemplé un
amonceilement de trésors pareils.

L'inventaire achevé, le Robinson

parisien s’assit eur la chapelière, et,

ouvrant con parasol, songes que le

train suivant devait passer le lende-
main à ln même heure, tandis que ce-
lai qui retournait à l’Ket ne devait pas,
à moins d’un miracle de Dieu, parve-
nir au poteau de ‘ Beauséjour avantls
nuit tombée. .
“Cet animal de Cléguéreo aurait

bien pu se trouver là pour me reosvoir !
ponsa-t-il.... Sacreblen ! me serals~

Il chercha dans aa poche et relut un

billet de Maurice qu’il avait reçu à
New-York. C'était bien ce même

jour, au passage du train “il n'y en

avait qu'un” allaut & Vancoavert, que

son Liste avait promis de l’attendre “à
Is gare de Beanséjour,” pour le mener

chez lui, à l’Hermitage, nom de sa

ferme.

“Où est l’Hern:itage ? pensa-t-il en-
core. Probablement derrière ce pli de

terrain. J’irais bien voir ce qu’il y à

de l’autre côté, maïs c’est loin, il fait

chaud, et je n’si pas la ressource de
mettre mes colis à la consigne !”

Non seulementil faisait chaud, mais

il faisait un peu faim, etun peu soif

aussi...... Après tout, la iettre de

Manrice avait huit jours, pius de temps

qu’il n’en faut pour mourir ou pour

être emmené captif par les Indiens.
Et alors...

Toujours assis à l'ombre de son pa-

rasol écru, le pauvre Alain méditait

sur le parti à prendre, comme s’il avait
eu l’embarras du choix. Déjà l’innom-

brable population de “‘ gophers ” ou

chiens de prairie, animaux inoffensifs,

moitié rats, moitié lapins, Aurtait des

trous où le passage du train l'avait

précipitée et considérait curieusement
le nouveau venu. Celui-ci, en revan-
che, leur accordait peu d’attention. Il

ne pouvait détacher ses yeux de la
double ligue des rails bordée à droite

et à gauche d’an sillon d’épaves lan-
cées hors des cuisines ambulantes des
trains: débris de vaisselle, bouteilles

vides, bottes de conserves dventrées.

Sur ea tête coaraly le fil de bronze,

lien mystérieux, dont l’extrémité tou-
chait Paris, le cher Paris ! Mais, pour

bien des heures encore, ces instruments

merveilleux de la civilisation, chemin

de fer, télégraphes, pouvaient rester

inutiles pour lui, autant qu’ils l’étaient

pour les petits philosophes à quatre

pattes qui grouillaient daus le gazon
brûlant,

Soudain la physionomie du vicomte
fortement assombrie depuis un quart
d'heure, s’éclaira de nauveau. Une
pensée venait à son esprit; un nom
vint sur ses lèvres:

“Chère Fimone!...... sielle me
vopait 1”

Il était sor le point de sourire, mais,

avant d’être né, le sourire mourut, je trompé de date ?...…...” “Peut-être que je suis ridioule et

que Simone se tordrait de rire en me

voyant,” se dit Alain.

Et il se demanda, toujours blotti

sousson ombrelle, ce qui dominait

dans sa situation présente; le sublime

ou le ridioule. Tandis qu’il analysnit

le fort et le faible de son héroïeme, sa
main gauche avait glissé machinale-

ment jusqu'aux coutures finement pi-

quées de tes escarpins, dont le vernis,
contrairement à toutes les lois de la

physique, semblait se contracter sous

l’action de la chaleur.
Un juron— sobre et modéré toute-

fois — sortit de ses lèvres. Espérons

que le vicomte pestait seulement con-

(A suivre )

 

Nouvellesdu Canada
TORONTO.

Ledocteur Andrews et sa jeune

femme, de 24 ans, ont comparu devant

le magistrat de police et ont plaide,
non coupable.

La découverte du crime dont An-

drews est aocuré a créé toute une sen-

sation dans l'Ontario. En cour, An-

drews paraissait très abattu.
L'enquête du coroner s’est ouverte

sur les causes dela mort de Lucy

Denning, qui a auccombé, croit-on, à

une opération criminelle pratiquée par

le Dr Audrews et sa femme.

Les prisonniers sont allés à leur ré-

sidence, rue Shaw, et ont pris des cou-
Vertures et des oreillers qu’ils ont em-
portés à la prison.

Andrews avait 8120 sur lui lors de
son arrestation.

Il n’y avait que trois ans qu’il était

sorti de prison. Il a successivement

habité des chambres sur les rues

Queen, Richmond et Gevrard,

À l'enquête sur la mort de Lucy

Denning, Madame Lewis, sœur de la

victime, a déclaré qu’elle avait donné
$90 au Dr Andrews pour opérer l’a.

vortement. Le Doo, devait recevoir
encore d’autres versements.

Quand Andrews lui a dit que Lucy

pouvait moarir, elle a ramené la mala-
de cnes elle.

L'accusé à offert d'héberger et d’en

terrer la jeune fille sans le dire à per- sonus, of on voulait la lui laisesr,

 
 

Lucy est morte deux jours après
l’opération. L'enquête s’est ajournée à
ce soir.
Audrews et sa femme reviendront

devant le magistrat de police,
Les avocats Murdoch, Tytler et

Mills les défendront.

En conversation avec un reporter,

Doc Andrews adit: “‘ Je me préoc<

cupe guère de ce que l’on fera de moi,

Je vis de temps voié. Je regrette la

chose pour ma femme. C’est une des

meilleures ménagères de Toronto.”

Le prisonnier a perdu quelque peu

dn cynisme qu’il affectait alors qu’il

décl-rait. “ Je me moque de la police.

Des centaines de personnes me viea~

dront en aide, ici, à Toronto. Ces per-
sonnes seront appelées comme témoins

contre moi et beaucoup sont dos dames

de la haute société. Je ne suppose pas

que feurs pères ou leurs maris refuse-

ront de se saigner de quelques centai-

nes de dollars chacun pour se sauver

du désbonneur.”
La découverte d’une lingse de let-

tres adressées au docteur prouve qu’il

disait vrai et que de toutes les parties
de la province on réclamait ses infà-

mes services.

—Doc Andrews, sa femme, Alice

et Bell Andrews, ses neveux, ont com:

paru en Cour de police, vendredi.

Comme on le sait, ils sont accusés de

meurtre. Ils ont été renvoyés à huit

jours.
Le juge a refusé d’admettre les ne-

veux d’Andrews à caution.

“Il faut, a-t-il dit, attendre la fin de

l’enquête du coroner.”

Les prisonniers ont causé quelques

instants avec leurs avocate, MM. Mil-

leset Murdoch, puis ont quitte la

Cour, le sourire aux lèvres.

MONTREAL.

La nuit dernière, an conatable, pas-

sant rue St-Denis, remarqua un indi-
vidu ivre sur le pas d’une porte. Les

vêtements du pauvre diable étaient en

lambeaux et, de plus, il avait un œil

au beurre noir. ihomme de police a

conduit l'étranger au poste.

Le prisonniera raconte su sergent

qu’il avait été presqu’assommé par des
inconnus qui lui avaient d’abord déchi'
ré ses vêtements et loi avaient ensuite

enlevé tout l’argent qu’il possédait.
H dit se nommer Joseph Raymond,  

journalier. Il n’a pu fournir aucune

indication pouvant aider la police à

découvrir ses agresseurs, si agression
il ya eu.

Le recorder a renvoyé le pauvre

diable chez lui, trouvant qu’il en avait

assez comme Cela.

—Depuis quelques jours, le coroner

à commencé une enquête .sur les oir-

constances qui ont sccompagné la

mort d’une jeune femme, décédée alors

qu'elle était sur le point de devenir

mère.
Le mari de la défunte est un bom-

me adonné à la boisson, et à négligé

de se proourer les services d’un mé-

decin. Cependant, celui-ci a été ap-

pelé, mais ce ne fut qu'après que la

malheureuse eÂt rendu le dernier sou-

pir.

—Quand on fait l’appel des forçats

da pénitencier de St-Vincent de Paul,

on & constaté qu’un nommé Camille

Rougie, de Montréal, condamnél’an-

née dernière à cinq ans de détention,
avait pris la fuite.

Il travaillait à l'érection d’un mur
sur la partie ouest du train avoisinant

le pénitencier, il a profité d’un instant

où les gardiens ne l’observaient pas

pour prendre la foudre d'escampette.

Des recherches ont  êté faites dans

tous les coins autour du pénitencier

pour le découvrir, mais en vain. On

netarda pas cependant à constater

que Bougie avait fui vers Montréal.
On se mit à sa poursuite, mais il n’a

pas encore été arrêté.

Des recherches se poursuivent à
Hochelsgs où l’on eroit le forçat ré-

fugié chez dec amis,

—Au moment d’aller sous presse, le
chef de police Tétrault, de ln Côte

St-Lonis, nous informe que l’épouse

de M. Louise Lacas est tombée, ce ma-

tin, du deuxième étage de sa maison,

sur le trottoir.

Elie demeure dans larue Cham-
plain, aa Côteau St Louis, Elle n’est
penchée en dehors d'une fenêtre pour

regarder dans Ja rue; elle a perdu l'é-

quilibre et est tombée.
Le Dr Richer n été appelé et a cons-

taté qu'elle avait une fracture an poi-
guet.

Elle n’a pas encore recouvré sa con-
Naissance. Il est probable qu’il y à
prussi lésions internes. ’

La famille Lscasest uue des plus

res,» ckshies du CôÔ - à Sc Louis et cet

 

Ace det a cnusé dans Ja looa'ité un

émoif 11 à Cm renire.

ALLEZ CHEZ

Cyrille Constartireou
:--POUR VUB— +

Articles de 10vieten, Chemises,

Colle(s, Gravates, Mou-

choirs, Parapluies,

Ete., Ete,

HANOVER EV ME+RIMAGK.

Wm F.COURTNEY,
-='AVOCAT. —

Chambre 13 et 14 Manson Block,

51 Central Nt. Lowell, Mass,

 

 

A FENTON
331 Aue Merrimanl.

Paravents ‘screns) Sc en montant. Portes
éreens $1.00 en montant tuyaü en caoutchouc
Petites féucheuses à herbe. Graines et instru-

ments de jardins,etc, oto.

—Au Magssin de Ferronnerie.—

P. LYNCH
Marchands de Vins

=ET—

 

Importateur de Liqueu:s Etrangères,
Bières, Lagers, de toutes sortes.

43,45 Rue Market.
Les cumm e canadiens suivants sollicitent

le patronage de la clientèle canadienns,

° N°Blanchet Eugène Bailly, John
Guilmette, Dieudonné

FRED P. LEW,

Votements de Mcssionrs ot da Dames

Nottoy.s- Teints ot Bepares
» bref Dolsi.

477 RUE MERRIMACK.

 

 

DENOISELLES.

On a besoin de demoiselles commis

d’expérienos au “ Mouton d'Or" Po-

sitions permanentes et pour le samedi 
6 Merrimack.

036 ro orPOIRIER & CIB,
spécislement S'adresser de suite aulgé

 

IC. Roussin & Cie Boston & Maine R. R.

 

J, H, TULLY: & CO.

PHARMACLENS (Division Ouest)
. Commangant ls 26 Soptembes.

Coin des'Rues Cabot et | me Cs erasion 08 Lb
. Salem: RUS OENTRAL-—LO

Prescri Pons , 8.1 10. “es
ptions remplies avec soins aw, | Jat 10. oe vey “elk

656.0.35p.m. DD CHE, 8.90 & mm,

M NOE BRUNELLE vaut Taurenens(8.50, Por, 1055 €
L’un des membres de la maison 1130 1,8.06 RONGAL 5,9 rd =;

13.08, 5.35, 7.80 m.
Pour Haverhill, FE.30, 035 a m; 1.40.

1o, 8 (15, 3 40, 5.00, 6 15, 6.55, 9 25, 1L
DIMANCHE,R.30 a. m., 18.05,3.90

 

—VOS— :

{¥7.8 "~DE~—

—34_—i

THES

Dickson Bro’s.

RUE MERRIMACK. ¥

Invite cordialement {tous ses compatriotes!\à |7.30 pm L Jus. 1.00
V Pour Salem et |
Faller voir sa Pour Newburyporset Amsbury, Piaso,

t 3.08, 8.30, 415 p. m.15 IT MERRIMACK SPER|ri vo 2,5 Four Newbnryport et Amesburw, 1390,
Magnifique Fontaine à Liqueurs rafrai- |_8,05, 3.30, 6.15 pm.
Chissantes, cigares, aussi articles de toilette. LB Pour Exeter et Dover, 830 > , 1390

On

y

fait 1alite dus prosori 05, » pm DIMAN pm.
BY

IA

00Spell dm promo? PourRoberts Alton Bay, 83 s m 1
pm

ACHETEZ Pour Somersworth, Salmon Beso ob
Por'land 8.30 & m., 330 5,00 p. m-

DIMANCHE, 535 pm
PourAugusta, Bath, Lewiston, 830s =m, 1,

3 m.

Pour Banngor, Belfast, Waterville, Skowhe-
gan Rockland et Farmington, 8,50 eo. m.,
500 p.m.

Pour St John. N, B,, Halifax, N. 8., Mont-
réal et Québec, 8,80 #. m. ; 5.00 p.m.
Po r Esaport et Bt John (par bateen), londi

et V dia 1 p. m-
pour Mt. Desert, Jeudi ot Vendredi, à

5.00 p. m.

Division du Sud.
Le et le 24 Sert. 98, les trains

vent In Sottode La ras Merrimack, Li
somme enit :
Pour Boston, 5.45, 6.30, 6.50, #745,

*8,50, 15.25, *9.50, 11.00 a m., #1210,
 

F. X. ALBERT

No 8 Rue Tucker, Petit Canada.

Lowell, Mass.

1s loyer & paycr.
shoix de meubles, tapis, poeles, lits, matelas

-Mariages, Sépultures ou la promsnade. a.

Respectezvos Morts
&s vous désirez des funérailles pompensee

sour vos parents Ou proches adressez-vous à

intrepreneur de pompes fanebres

à» prix sont plus bas qu’ailleurs, n'ayant pas
Vous trouverez un beau

N. 0.—Voitures à louer pour Baptèmes,

1.35, 2.10, 98.00, 4.30, T6540 ‘p.
DIMANCHR, ¥7.45, 8.45, #0,15 a. m.
Les trains laimseront la Station de la

Middlesex comme snit *
Pour Bnston, 6.48, 6,34, 16.53,ze

52, p. m.
947.18, 8.48, *9.18 a. m., §4 ['Y

Pour Woburn—8.30, §7.01, §7.38, 7.45, 11.00
as. m. 1.852.10, 4.30, #85,33, p.m. DI
MANCHE, 3.45 a. m., $4.25,608p.m,
DirExpress. §Northern Depot seulement.

JVia Bedford.
Pour Jawrence— 6.30, 10.00, 11.00 8. m.,

NOHE,126, 2.10, 4.45, 5.50 p. m. DIMA
9.18, 8. m. 1.16 p. m.

Pour Salem et Station Intermédisives—§7.88,
a.m. 1.25, 5.50 p. m- Via South Lawrenes,
8,30 a, m.
[Lesheures données plus bas sont pour
0 

 

artificiels artistiquement posés

VW. A. LE WW,

 

Les Vetements da Damas ot
d'Hommes.?

29 JOHN ST.
 

Orferreet Joaill er Pra'igon

223 Merrimack.

m=#{l donnera à ses pratiques le béné”
fice d’une réduction de 35 pour ceut
sur les montres d’Howard, 10 pour
cent sur les Elgin et 5 pour cent sur
les Waltham,

Repare les montres et horloges une
Ppécialité.

Dr F. DUPONT.
SPRCIALITES —Maladies des femmes et

des enfants. Bx chef de clinique & Paris. Ex
médecin des hdpitanx et Chirurgien Major du
65ème Bataillon à Montréal.
CONSULTATIONS — De 8 à 10 a. m., de

2àdet6h8p.m. Dimunches de 8 à 10 a,
m., de 2à 4 p m.

Cansulfations Gratis Pour Les Snfan's

Audessous de 6 ans, tous les mardis et tous
jeudis de 2a 4p.m.;

Coin des Raes Merrimack et Cabot
Audeaqus de la Pharmacie Walker.

 

 

lanos st Harmoniums,
BROWN & SIMPSON

Les meilleurs intrn aonts “abriqués; ax
Etats Unir,

Qans Evaux pour La
Douceur de Son,
le Fini: 1a Bolidite
ot la Perfection de l’Aotion,

Agent Général, L. J. LATOUR
9 May St., Worcester, Mase,

 

POUR VOS

| Chaussures, Bottines e* Claques

 

— ALLEZ CHEZ —

C. E. MONCEAU
452 RUE MERIMACK.

8 les avons dans tous les différents patrons

pontconvenir 6 tout le monde, Chaussure a qui

tnt ben. Ch ussume qui parsiirunt bien.

Chaussures qui Font uu confort p or les pL de

sens bl 8, Aussi un assortiment plet d’ar-

ticles chauds à des ( rix qui défieut touté com -
pétition.

Mallahan& Sanborn
3 Bridoe St

| (rat ea main le plus vaste assortiment de

l’aramouches (Soreeme), et Portes Grilliées,

| éviter les mouches etles mo nes ;
es prix sont les plus bas de ls ville. Rien

de plus commande darant les chaleurs, toutes

les maisons devraient en être pourvass.

La liensrle canadienne est respectuonse-

  
 

| coin dela rue Merrimack

J. J. CLUIN
OPTICIEN

Spécialités pour cas difficiles Verre.
sjustés et polis. Ligne complète de
lunettes d'opéra, lorgnons,etc. yeux

NET OIE, TEINT KT REPARE

LOWELL

J. D. GRANT

rthern Depot.
Pour Ayer Junction et Stations Intermédi-
aires—7.15 a. m., 12.00, 5.10 ot 5,49 p. nd,
DIMANCHE, 2.15 p. m.

Pour Amherst, Milford, et Wilton —
m., 12.57. 3.43,6.42. DIMANCHE, 2 p, m.
Pour Greenfield, Peterboro’, Bennington

Hillshoro’ et Keene—9.14 a. m. et 3.43p.m
Pour Nashua. Manchester et —7.48,

9.14, 945 a. m.: 12,11, 1257, 1.47, 8.48,
(5.04, Nashus seulement) 5.42, 6.23, 8.18,
8.43, p. m. DIMANCHES 10.00 a. m. (à

’ Nashua seulement), 2.00, 6.00 8.13, 8.48
.m.

Poor Penacook, Franklin, Lebanon et White
River Junction—9.14, 9.45 a. m.; 12,11,
147, 5.42, 1813p. m

Pour Warner, Bradford, Sunapee, Newport
(N. H.) Claremont et Claremont Junction—
9.45 ao m. ; 1.47 p. m.

Pour St. Johnsbury et Lyndonville, vis Wells
River—9.45a. m.; 147 et {18.43 p.m

Pour Montpelier, Montréal, Essez Junetiom,
Burlington et St. Albans, vis Central Vee-
montline— 9.45 a. m. ; t8.18 p. me

Pour Montréal et Québec, vis Montréal
Porton Air Line—9.45 a. m., 12.11 t
p. m.

Quepwo Exrrass via White River Jantion —
1.47 a. m., 8 13 p.m,tous les jours,di
Ercepté,
TOUS Lis TOURS POUR MONTRAL,

). W. SANBORN, Gérant Général.
D. J. FLANDERS, Agt. Gén.. des passagers

et des billets,

Concord & MontrealRR.

Ligne de la Valley Merrimack,
Après le 25 Sept. 1893, les trains circule-
ront comme suit, lalssent Manchester :

Pour Nashur, Lowell et Boston, (via Lowell), 8.
6.19ex, 6.30ex, 8.0bex, 8.27, 10.6Uex, 11.1
a. m., 3.02ux, 8.10ex, 4.20, B.:32ex, 6.31em,
2° DIMANCHE, 6.19ex, 6.29ex, 8.06 à. m.,
UU p. m.

Pour Nashua et les stations intermédial sou
#27, 11.10 n. 8, 4.20, p. m. DIMANCHE, &
a.m, 5.00 p.m,

Pour Raymond, Epping, Newmarket Junction,
Portsmouth et stations [utermédisires, Exeter,
Dover, Rochester, Great balles et Portland, À
8.3U n. tn, 4.25 p. m.

Es, 11.134 m-, 40pm

 

Pour York Beach,
Pour Isle of 8hoals, Candia, Raymond, ping
New M rket Junction, Greenland et Portameu!
880, 11.12 a. m., 4. 25 p. m.

Pour Worreater, Springtold et Now York, 6,01
6.19, 6.29, 8.00, 10.50, 11.10 a. m. Pou
New York Sound Lines, vis Lowell ou Wovess-
ter 3.02. 3.10 p. m.

Pour Ayer Junction et Worcestar, 8.01, 6.19, 6,29
8.05, 1050, 11,10 a. 0., 8.032, 8,10, 430 p. M.
DIMANCHE, 6,19, 6.29 n. m.

Pour Taunton et Fall River (via Lowell) 6.01
8.19, 4.20, 8.05, 10.00, 11.10 a. 2m. 5.03

.10 p.m.
£3”Las traias laisaent Boston, Gare BAL, me

Causeway :

Pour Manchester, 8.40, 8.30, 9.00, 8.30, 11.80
a. m., 1:.00m., 1,00, 8.00, &00, 6.35, 7.80,
8.00p. m. DIMANCHE, 1.00, 5.00, 7.80, 8.
p. m.
7Les trains Iatssent Manchester:
Pour les stations sur le chemin de fer North
ventes 10,25, 8. m., 5.06, p. m. D. CHE,
30 p.m.

Pour Now Boston, 10.25 a. m., 8.05 p. m.
pour Henniker, 10.26's. m., 5.06 p, m. DIMAN.
HE 3.10.

Pour Hooksett, 8.45, 10.16 a. m., &. so
7,80 pm. DIMANCHE, 4.12 2. m., 3.07, 7.

. I.

Pour Suncook, R.54, 10.18 a. m_, 3.20, 5.00, 7.90
p.m. DIMANCHE. 4.12 a. m,, 8.07, 7.00p.m

Pour Pittsfield et les stations sur le Suncook
Valley Branch, 10.15 s. m., 5.00 p. m. DL
CHE, 7.05,

Pour Concord, 8.54, 10.15, 10.41, 11.06 &. m.,
1.04, 2 20. 2.16, 6.00, 6.36, 7.80. 9.10, 9.87 9.
i. DIMANCHE, 4.12 a. m., 8.07, 7.08 pe

Pour Tilton. Asiiland, Belmont, Laconia,Lak-port
Weirs, Meredith, Plymouth. Warren, Woodsrille
Montpelier, Barre, Burlington, 8t. Johnsbury,
Newport, Vt. et Montréal, 10.41 a. m.

Pour Laconia, Weirs, Center Harbor, Long Island
Plymouth, North Woodstock, Flume House 68
Profile Houses en voiture, Lisbon, Listieton,3
toutes les places des Mon:agnes Blanches, 11.
express des Montagnes Blanches.

Pour les stations entre Conc rd st Weirs, B.Bbde.m
Pour Alton Bay, Lake Bhore Park ot les stations
intermédiaires sur ls chemin do Lake fihore, À
1105s. m.

Pour les stations au nord de Weirs, 10.41 a.m.
Changeinent de chars à Lakeport.

Pour Fast Concord, Tllton, Imont, La:
Lakeport, Weirs, Wolfboro, Meredith, Ashlan:
Plymouth, Ruinney, West Rumney, Woeat
worth, Warren, Haverhill, Woodsville, Lisbon,
Littleton. Wing Road, Whitefield, Lancaster
abyans, 2.36 p. m.

Pour to stations sur le Montpelier ot Wella Rives

R.R., 8t Johnsbury, Newport, Vt, ot les stations

sur le divison Passumpsic du Bostoa & Maine,
2.36 p. m.

Pour Gorham et Berlin, 10.41 à. m.
Pour les stations wur le Maine Central LR @
Québec (via Lanosater), 3.86 P m

Pour Plymouth et les stations intermédiaires eu
nord de Concord, Plymouth Inclus, 6.86 p- =».

Pour Fast Concord, Tilton Laconis, Lakeport

Weirs, Meredith, Ashland, Plymouth, Woodarille
St Jobusbury, Newport, Vt, Lisbon,Ld
Wing Road, Whitefield, Lancaster, Bethlehem
Profile House, Twin Mountain and Fabysasy
9.37 p. m. _Oe train voyage le dimanche.

Pour Salat Paul ot Minneapolis (vis fee Line)

0418. w.

Pour Chicago et tous les centres Canadiens ob les
inte del'ouest (via Wells River et ie Pnoléique

Rasdies) 10.40 &. 2, 8.87 p. I

T, A. MacKINNOW, Gérant Génécai.

P. B. BROWH, Agt Gén. Passageen
eae

Allen's Dissovery poar les Hemerroides

Va découverte d’Allen pour les himose

Yuldes est un remdds qui guérit toutes sortes

d'hémorroides. Avez-vous des douleurs,

des irritations avec de fortes démangeaisons

\e nuit ? C'est dangereux de négiigee 088

symptômes. Si vous aves souffert pondèet

des années des hémorrhokdes chroniques

que vous aroyies que vous ne pouves être

guéri, essayez les remèdes de Alleu’s Dis
covery. C'est un nouveau remède quiguérit

des hémorrhoïdes Vendu par tous ks 
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Hood’s Guerit
—

Merveilleux, mais Vrai.

Sourde et Aveugle, Cause par Ia
Grippe et un Aboes,

 

   
Mus àL XE. WILSON,

Byrucuse, N.Y.

“Pendant trois ans J’si eu le rhumatisme, et en

décembre dernier ju aouffris de Ja grippe Trois
médecins dirent que môn rétablissement était
douteux. Un abcés seforme dsns ms tête, s’écou-

ant par mes orellles, Je fus très malade pendant
six semaines. Je devins sourde et aussi avou-
gle Je perdis tout courage,

Fis Mon Testament,
ot me préparal A la mort. Mais jo crus devoir

essayer Hood's Barsaparilla. Après en avoir pris

deux Loutellies, je commençai à recouvrer la vue
et l'ouie. L'abcès, après avoir coulé six semaines,

ae guérit ; l'appétit me revint et je recouvral la

Hood’s Guerit
force ot 1s santé. Je puis maintenant Bien Voir

et Entendre, faire mon propre ouvrage ct vaquer

À mes occupations.” Mus M. E. WiLson.

Sarsapa-
rilla

Hood's Fills guérissent la constipation.

TELEGRAPHIE
 

HUORKIBLE TRAGEDIE

Double meurtre s une noce an Texss

} Now-Yo:k, 14.—Une correspondance

relate le fait suivant :
Douglasville, une petite colome à qnel-

ques milles de la ville de Abilene, Texas,

a été le th’Atre d'rne donhle tragédie san-

g'eute samedi soir. Trinidad Romer, un
jeune Mrxicain, figé de 30 ans, à été tué

par Sulins Larinhi, un colon polonais, .

Romer était amoureanz de Ja fille unique
de Lariuski. It était accueilli favorable-
ment par 1s pâre de la jeune fille, mais

celle-ci avait donné enn coeur à un autre

homme. le rival était de la race de la

jeune fille dans la personne de Nathan

Sorowski.
Dernièremert Larinski informa Romer

qu'il approuvait ses attentions auprès de

sa fille, et que s’i! pouvait mettre Sorowski

hors du chemin, de manière à le réduire à
l'impuissance, il lui donnerait Ja main de

ea fille en mariage.

Peu après Soroweki disparut mystérieu-

sement, \aissant le champ libre A Romer

qui samedi fut marié à Mile Larinski.

Aux noces Romer e’fnivra et se vanta da

fait d’avoir tué Sorowski et qu’il avait êté
induit à accomplir ce crime par Larineki.

Ceci anragea tellement Ia nouvelle Épousée
qu'elle tentæ de couper la gorge de son mari
avec un conteau de boucher,et elle en fut
empéchée par son père qui s’élança sur elle

et lui arracha le couteau des mains, Puis

cellesei s’écrja que tout le mondeétait ligué

contre el'e, et jetant un cri désespéré,

elle s’empara encore du couteau et se le

plongea dans la gorge, la coupant d'une
oreille à l'antre, et elle tomba morte.

Cette tragédie mdit Larinski hors de

lui même, et regardant Romer comme la

seule cause de ce malheur, il déchargea les

deux chambres de son fusil sur ie corps de
Romer avec un réeultat fatal.

Sorowski, que l’on suppose avoir été

assassiné, cst arrivé dimanche matin quel-

ques Lnres saulemant après la double tra-
gédie, ll déclara qu'il fut engagé il ya
environ un mois par Romer pour la somme

de 818 pour aller à Eddy, N. M., voir un

homme au rujt d’ou achat de bestiaux. A

son arrivée là il déclare qu’il n’y avait pas

et qu’il n’y avait jamais eu un tel homme à
cèt endroit. Il revint à Douglassville.

LA DYNAMITE AU KENTUCKY

 

La Cast d'un Negre Redoite en Atomes

Baralstrwn, :£v., 14.—A minuit samedi

snir la demeure de Phil Evans, accusé d’as-

saut féionisux, à deux milles dans les bois

en arrière de la station Samuel, à sauté par
Ia dynamite. La mère âgée de Evans, sa
femme et sa fille, que l’on sait s'être retis
rées samedi soir, ne peuvent être tronvées,
et il y a tout lieu de croire qu'elles furent
réduites en atomes.

Tlest resté si peu de la maisou qu’un
étranger ne pourrait jamais en découvrir la
place.

A minnit samedi soir les habitants furent
éveillés per deux d“tonations de dynamite
qui secouérentles raisons sur un demi-mille
À la roude. Ile n’étaient pas sitôt hors de
leurs lita que le silence de la nuit fut trou-

blé de nnuveau par la décharge d'environ

40 furils et pistilets, et quelques minutes

après, la demeure de Evans était réduite à
néant. Personne n’osa s’aventurer vers ie

heu de ia scène avantle jour, et s’il y avait

une où des personnes dans la maison il

n’est pas resté ia moiudre parcelle de frag-

ment hümafn pour l’Atablir,

Jusqu’à une heure avancée hier soir on
n'avait rncore ren appris de la famille
Evans. Le meilleur élément dans le pays
dénonce cet acte comme un crime, et il se

propose de j uulr !es coupables, ‘même si la
famille s'ext échappée.

Les derniers rapports confirment la nou-
velle de la destruction de la demeure de
Phil. Evans par une frule. La ‘mère de
Evans, sa femme et sou enfant eurent ce-

pendant là vie «auve. La femme de Evans

vint en ville plus tard. Elle dit qu'elle
eroit que la foule avait l’iutention de les
brûler vives, Fl elles L’avaient pas lnissé la
maison, KEiles ont perdu tout ce qu'elles
possédaient et se trouvent maintenant des-
tituées et «ans abri,

Lesautorités vont faire une enquête.

LES AFFAIRES D'HAWAIE

Les Antorites Tres Retionntes sur 1s Matiere

Washington, 14.—Les autorités des dé.
partements de l'iétet et de lu marine gar-

dent une ré-erve impénétrable au sujet des
affaires d’Hewail. Néanmoius, elle témoi-
gnêtent un graud intérêt aux nouvelles ap-
portées par le steamer de la malie du Paci-
figne. .
Le secrétaire écouta la lecture de la dés

 
  

 

Le secrétaire Herbert fut également réti-
cent. Ilyaquelque raison de douter ai
M. Willis était pour préseuter ses lettres
de créance an gouvernement proviscire.
Une demands directs à savoir si Les Lettres
de créances étaient adressées au président
Dole où à ls reine ast demeurés seus ré-
pousse.

Le vie du gouvernement provisoire est
supposée dépendre del’action du gouverne-
ments des Etats-Unis sur l'annexion où les
propositions de protectorat.
En certains quartiers 1) est admis que le

ministre Willis prendra le responsabilité
d'un avisde lui au président Dole, sur
l'antorité du président Cleveland, à l’effot
que le gouvernement des Eiat;-Unis a
finalement ot définitiverent rejeté toutes
Les propositions ressemblantsoitàl'annexion
soit à l'établissement d'un protectorat, et
sera l'arrêt de mort du gouvernement pro-
visoire. Le ministre présenters ses lettres
de créance à la reine ou du moins entamera
des relations diplomatiques avec se majesté,

Il paroît y avoir un sentiment au dépar-
tement qu'il y à si peu de guide pour l’ac-
tion que le temps est venu pour les Etats-
Unis de prendre une détermination,

[YS

UNE BGLIAE INOBNDIRE

Notre Dame de I ourdes de Fall River In

Proie des Fismme

Fall River, 14— L'église de Notre-Dame

de Lourdes, sur la rue Barsett, à été dé-

truite per un incendie hier matin.
La perte totale sera do $30,000, et Vas.

surance est de $16,000. On ne connsît pas
l'origine de l’incendie,

L'édifice pouvait coutenir 2010 person-

nes.
incendiaire.

Cette €glite appartenait à 10,000 Cana-

diens-français résident au village Flint, et
devait être remplacée par une nouvelle
église, maintenant en voie deconstruction,

au coût de $800,000, et qui pourra recevoir

de 4000 à 5000 personnes. La nouvells

église ne sera pus prête à être occupée
avant plusieurs mois, .

 

Russel Sage gagneson proces

New-York, 14.—Le juge Bookstover a
renvoyé la plainte de Délis Kegan contre

le millionnaire Russell Sage dans une action
que cette femmeavait intentée contre M,

Sage pour rupture ds promesse de mariage.

Elle réclamait la bagatelle de $100,000.

————

NouvellesLocales
Naissance

En eette ville, l'épouse de M. Paul Char-
bouneau, de la Lilley avenue, une fille.

Parrain et marraine, M.et Mme Adélard
Jodoin.

  

Hommes a forte oarrure

Vous connaissez le coin Merrimack,
Allez-y pour avoir la meilleurs coupe d’ha-
bit ou pardessus que vous ayez jamasis eue.
Hommes minces, venez voir nos prix, et

vous serez satisfaits tour en sauvant de

l’argent Merrimack Clothing Co., vis-à vis

l’hôtel de ville.

 

Rodier-Hebert

M. le Dr C. S. Rodier, fils dn Lt-Cot. P.

A. Rodier, de Montréal, conduisait à l’au-

tel, hier, Mile Rosalie Hébert, de cette

ville.

Le Révd Père Garin, O. M. 1., donns au
jeune coup'e la bénédiction nuptiale,

Après la cérémonie, les heureux époux

sont partis pour leur voyage de noces,
Nos meilleurs souhaits les accompagnent.

 

frere

Funerai'les de M. Pigeon

Les funérailles de M. Joseph Pigeon,
dont nous avons raconté la mort dans no-
trg-édition d'hier, ont eu lieu ce matin à 8
heures à l’église St Joseph au milieu d’un
vombreux concours de parents et d'amis.

Le Révd Père Lamothe a chanté le ser-
vice funèbre et MM. O, Landry et E. Vin-
celette se sont occupés de la partie musi-

cale.

Les porteurs des coins du poêle étaient

MM. F. Mailloux, F. Paradis, E. David, et

A. Vullerand. La sépulture & eu lien au

cimetière Edson sous la direction de M,
O'Donnell,
et,

Il a ete tromps trop longtemps

Le gérant de ia Merrimack Clothing Ce,
raconte une histoire bien appropriée au
sujet du commerce d’habits. Un monsieur
accompagné d’un ami, entradans le mags-

sin vis-à-vis l’hôtel de ville lundi soir et
demanda à voir fe meilleur ulster pour
$15.00,

On lui montra le “Roi des Froids” $13,

et de la manière la p'us emphatique le pro-
clama le mefllenr qu’il eut jamais vu, “Je
demeure à l’autre extrémité de la ville, dit-

il, et je regardai daus les autres magasins
sur mon chemin. J'ai acheté sans me ren.
dre compte dans le passé, mais j'ai passé
outre bravement, et je me suis aperçu que

j'avais été trompé trop souvent.” “Nous
pouvons donner ie nom et l’adresse de ce

mnonsieur à toute personne le désirant, dit

le gérant O'Hearn,et 1l n'est qu’un seul
entre plusieurs autres.” Parlant des ventes

et des gros achats pour argent comptant,
uous avons mis autant d'argent dans le

commerce d'habillements cet automne que
deux autres magasins du genre à Lowell, et

nos arhats furent tous pour du comptant.
Nous garantissons satisfaction,ou l’argent
sers remis. Le peuple connaît notre en-
droit au ocin Merrimack,

LES CAUSES DU JOUR

PLUBIEUKS IVROGNES EN COUR

Les Assalliants de Rodgers Condamnes

Le juga Hadley as en a régler ce matin
des causes à la fois tristes et pleines d'inté.
rêt. Comme toujours les 1vrognes ont eu
la prime et après avoir été enterdus, 11s ont
reçu lies condamuations suivantes:
Daniel J, Dwyer, ‘John Hoyes, Albert
Burns, John Adams, Fred. E. Thorne, Ed.
McMilty, Fratk Corcoran, Jaue Larker
Frank Giifllian $8 d’amende ; John Mo-

Uabe, 4 mois de prison ; Williem Hines est
envoyéà l’école de réfurme.

—Jsmes Aham est employé par le dé-

partement des rues de ia ville et est le man

dune jeune femme qui et aujourd'hui
dans une po:ition des plus critique 1 gugne
en moyenne $11 par semaine, et des uis le
mois de septembre il a complètement refa-
sé de pourvoir aux besoins des niens. La
femme a êté obigée Il n'y à pes lougtemps
de passer quelques semaines \ la ferme de

la cité, n'ayant auoun autre moyeu de

 

  sabsutance. Kile recoute su juge Hadley
poche mais refusa de discuter son contenu, , de tristes histoires de famille, que son mani
-

SERRE

La police croit que c’est l’œuvre d’un ;

mes

DEPARTEMNET DOMESTIQUE
Couvertes.
Un Jot de Cvuvertes de 79 cts, blanches et de couleur,

prix de par ique, 4Yc la : aire.
Un lot de Couvertes de #&1.50, blauches et de couleur,

prix de panique. 98 cts la paire.
Un lot de ‘ouvertes de $1.69, blanches et de couleur,

$119 la pairs,
Un lot 4e Cuuvertes de $2 50, blsnches et de couleur,

prix de ‘ anigue, $1 69 la paire.
Un lot de couvertes de $3 75, blanches, prix de pa

nique, #2 50 la paire.
Un lot d- Couvertes de Ca'ifornie de $7 50, prix de

ls paniyue, $3 la pa‘re.
Couvert e en laine de Californie d+ $3.50 ot $10, prix

de panique, ¥5.93 la paire.
Uouvertea en luine de Californie de $11, prix de la

patique, ¥6 U5 la paire.
Couvertes en laine de Califoruie de $15, prix de la

panique, $7.95 ls paire.

Comfortables.
Tous nos Confortables ordinaires de 50 cts, nous les

laissons pour 25c chaque.
Tous nos Confor'ables ordinaires de STe pour 59c

chaque.
Confortables en ouate de #1.25 à 79c chaque.

Couvertures de lit
Un lot de Couvertures Honeycomb, prix ordinaire,

7F c, prix de panique, 49c.
Un lot de Couvertures en brochet, gran leur extra,

prix ordinaire. $1 37, prix de panique. 79e.
Un lot de Convertures pesantes de Marseille, prix or-

dinaire, $1 37c, prix de panique, 982.

Essuie=mains.
Tous nos Essuie-mains de 25c. 19e chagne.
l'ous nos Essuie mains de 19c, 12 1,2:chaque.
Tous nos Essuie mains de 16¢, 9c chaque.
Tous nos Essuie-mains de 8c, 5e chaque.

Grosse toile,
Toile épaisse pour e:saie-mains, 2 12e lu verge.
Toile, qualité extra, de 8c. 5c.
Un lot de toile & ersuie naive de 10e, 5 3j4c.
Toile blanchie. pure, 9c.
Toile de 10c, 13 pouces de largeur, 6 1;4c li verge

Damas,
Unlot de Bordure de damas colorée, £8 pouces, prix

de la panique 25e la vrrge.
Un lot de damas rouge de Turquie ao 58 pruces, ga

ranti couleur durab'e, prix ordinaire, 33c, prix de la
panique, 14c la verge.
Un lot de damas à demi blanchi de 58 pouces, prix

ordinaire 33c, prix de la panique, 19c la verg+.
Tous nos damas à table de 50c, comprenant les façous

de Bates et de Renfrew, seront vendus à un prix uvi

La grande vente de panique

pauvique, bOc la verge.

Serviettesde tables.

qua'ité de 8e, prix de panique, 5c chaque.

dc, prix de panique, 1 1126 chaque.

de panique, 3: chaque.

: cuaque.

Nouveautes.

! prix de panique, 29c. la verge.

;Melanges

BON MARCIE
 

AVEC DES OCCASIONS ETONNANTES QUI VIENNENT D’ARRIVER.
AUJOURD'HUI NOUS ATTIRONS BRIEVEMENT L'ATTENTION SUL L’IMMENSE CARNAGE QUI SE FAIT DANS

LES FTOFFES AROBES, SOIERIES, VELOURS ET ARTICLES DE MENAGE,

LISEZ
Tous nas damas à table importés de 75c, prix de la

Un lot de Serviettes de tabies im,ortées, en duamaa,

Unlot de grandes 8-rviettes de tables, prix ordinaire,

Un 'ot de serviettez de tables, bunue grandeur, prix

Co onnades.
Coton blauchi, “ Fruit of Loom,” 36 pouees do lar-

geur, qualité ordinaire de J(c. prix de panique 7c la
verge

Coton coutinental C Brown, 36 pouces de largeur,
prix de panique 4 3;4e la verge

Coton Lansdale,meilleure qualité, prix ordinaire 12 112c
la verge, prix de panique 9 Îj2c la verge.

Etoffes imprimees.
ÜUnlot de uouvelles indiennes, gaalité ordinaire de 8e,

prix de panique 2 7/82.
Unlot d’indienne indiso, qualité ordinaire de ?c, prix

de panique 4 7(8c.
Toutes nos indiennes de 6c partent toutes au prix de

panique 2 7(8c.
Nos ginghaws ordinaires de 86, bonne qualité, prix de

panique 5c la verge.
Nos indiennes ordinaires de Sc pour confortable, etc.,

prix de panique 4 7;8c la verge
Nos flane:les pour bébés de 12 1;2c, 9c la verge.
Touts nos ‘danelles Exderd wa, 650 la verge.
Nos pa rons de jupons en flanelie de $1.37 pour $1.00

L'eez ceci, piqués tout faits, 39¢. chaque
Flanelle rarzeautée pour manteaux, qui étaient $1.50,

maintenant 69c. la verge,

Etoffes 0Robes de Couleur.
 

Unlot de mélanges Ecossais et Diagonals, pure laine
dans la nouvelle nuance d’automne, 40 pouces de lar-
geur, ce sont des marchandises ordinaires de 50, 62 1j2c

Unlot eonsistant en mélangesde fantaisie, Hopsack-
ing et Cheviot Iridescent, marchandises ordinaires de
63 1,2, prix de panique 39c. la verge.

Suitinys.
Unlot de suiting écassais très désirable de 54 pou-

ces rayés et carreautés, marchandises ordinaires de 75c.
et $1 00, prix de panique 49c. la verge.

Nouveautes ecossaises.
Un lot de nouveautés écossaises en mélanges dc forme pour clore, prix de panique, 39e.

L’Endroit des Marches Rares

LISEZ
Whipcords.
Tous nos whipoords, henriettes et serges dans les

nouvelles nuances d’automne (ce n’est pas de vieux
parmi le lot), doivent tous partir à un prix pour
les écouler vite, prix d: panique 79c. la verge.

Sarges. .
Toutes nos serges d’automne, Whipcords et Hen-

riettes, qui ont été détaillés durant toute la saison à 50
620c., seront mises en un seul lot pour clore, rien de
mieux ne peut être trouvéà notre prix, prix de panique
440. la verge.

Henrlettes.
Toutes nos nouvalles nuances en Henriettes, serges

et whipcords, qui ont été 87c. prix de panique 59c. la
verge.

Un lot d’étoffes à robes nouveautés de fantaisie, 38
pouce, marchandises ordinaires de Z5c, et vendues à ce
prix aujourd’hui ailleurs, elles doivent s’en aller toutes,
prix de panique 15c. la verge.

Patrons de costumes.
Patrons de costümes et nouveautés de haute mode,

tout du nouveau, plusieurs sont d’un patron exclusif et
à part un seul patron d’une sorte sera offert cette se-
maine à moitié prix.

Drap fin,
Tous nos drap fins de $1.25 et $1.50, à moitié prix,

pour être offert à un prix pour clore de suite, prix de
panique $1.00 la verge.

Etoffes a Robes Noires.
Henriettas.
Un lot de Henriettas et serges noires pure laine,

notre qualité ordinaire de 62 1,2c, [pas de blague,]
prix de panique 44c, la verge. :

Tissus de Vinde.
Un lot de tissus de I'Inde noirs pure laine, marque

de la Corneille, qualité ordinaire de 79¢., prix de pani-
que 59c. la verge.

Drap d’ete.
Unlot de drap d’été noir, épaisseuret fini extra, 46

pouce de largeur, pure laine, jamais vendu moins de
1.50, prix de panique $1.00 la verge.

Serge surah,
Un lot de serge surah noire, pure laine, fini ct tissu

supérieurs, 50 pouces de largeur, notre qualité ordi-
naire de $1.50, prix de panique $1.00 la verge.

Drap d’Ete

 

 soie et de laine, et une ligne de Hopsacking qui ont été
$1.00 et $1.25 la verge, prix de panique 50c. la ver ge,

Un lot de Drap d’Eté noir, pure laine, extra fort,
notre qualité ordinaire de $2. prix de panique #1.25 la

 

HE ,

à moitle prix continue toujours.

LA VENTE SE CONTINUE DANS TOUS LES DEPARTEMENTS

28
Orenonnes oo
Un lot de Créponnes de Fantaisie noires, notre qua-

lité ordinaire de $1.50, pour être vendues à grand sa-
crifice, prix de panique 75c. la verge.

 

Soies ot Velours.
Soies de Chine
Nous offrors un lot de soies de Chine, toutes les

cyuleurs, à 19 c. la verge.

Soies de Fantaisi2
Un lot de soies et satins de Fantaisie, ont été de

1.50 à 2,00, prix de panique 49c.

Soies Enluminees.
Pourcette semaine, toutes nos soies enluminées de

1.00 à 69c. la verge.

Soies Bengalimnes.
Un lot de soie bengalines, toutes les couleurs, 3 39c.

la verge.

Velours.
Un lot de velours de soie, pour cette semaine, 39c. la

verge.
Tous nos velours de 1.25, pour 1.00 la verge.
Nos velours de 1.50, pour 1.25 la verge.
Nos velours de 2.00, pour 1,50 la verge.
Tous nos velours de fantaisie de 2.00 et de 2.50 pour

1.00 la verge.
Tous nos velvetecns de 50c. pour 44c. la verge.----
Tour nos velveteens de 75c. pour 59c. la verge.
Tous nos velveteens de 1.00, pour 79c. la verge.
Tous nos velveteens iridescent de 1.50 pour 1.19 la

verge.
Tous nos peluches de 1.00 pour 59c. la vetge. ;
Toutes nos soies bengalines cristal de 1.50 pour 1.1%

la verge. . ;
Toutes nos soiés unies de 1.00 pour 69c. la verge.
Toutes nos sois surah iridescentes de 75¢. pour 596

la verge. ;
Toutes nos soies taffetas i cffets changeants de 1.00:

et 1.25 pour 74c. la verge.

Dnublures a robes.
Meilleures qualité d’ét ffes à doublure, 64-64, les

meilleures du genre sur le marché, pas de bouts courts,
ni marchandises endommagés, de second ordre ou de
couleurs passées de mode, mais les véritables nuances
usitées. On peut les trouver ici aux prix ci-dessous.
Rappelez-vous qu’elles sont de qualité ordinaire de 6c,
prix de panique 3 314 la verge. 20;

Meilleure qualité d’étoffe à doublure noire inchan- verge.  geable, de 8c, garantie, prix de panique 4 718 la verge.

F. G. MITCHELL&
 

sans cœur réfute avec un aplomb exiraor-

dinaire :
Cofnmeil est coutumier du fait, la cour

ne semble pas porter grandeattention à ses

Chirurgi

r Geo. J. CONSTANTINEA
en Dentiste

L'atelier le mieux monté dela ville,

Atteution à toute opération de dentiste

SALEM ST. * MARKET,
 

dépositions. Malgré ses promesses de faire

mieux à l'avenir, il est condamné à aller
passer 4 mois en prison où il aura le temps

d'apprendre qn’un mari doit avoir plus
d’égards pour son épouse,

—Philippe Thérien, un jeune homme,

était accusé d’ivrognerie et du vol d’une

paire de pantalons au préjudice de M. J. L.

Chalifoux, Il plaide coupable aux deux

accusations portées contre lui et après avoir

entendu les dépositions le cour le condamne

à l’école de réforme pour un temps indéter-
miné,

—dJoseph O'Brien, Thomas Dounelly et

Thomas Kelleher sont trois jeunes gens
d’une vingtaine d’années. Ce sont eux qui

le 18 septembre dernier, rencontrèrent sur
la rue Appieton, M. Edward W. Rodgers,

l’agent d’assurances bien connu de cette
ville.

Sans aucune provocation, ils se jetèrent
sur lui, ie rouèrent de coups, À tel point que

leur victime fut jetée sur le pavé et se
cussa une jambe. Tous trois ont été arrêtés
la semaine dernière par l’officier Welch et

ont plaidé non coupables ce matin aux
accussiions d'assaut et batterie et d’ivro-
gnerie portées contre eux,

Aprés la déposition de Rodgers, qui ‘est

aujourd’hui obligé de marcher avec des
béquilies, Donneliy et Kelleher sont con-

damués à 16 mois à ia maison de correction
et O'Brien, à 1 an, à la mêmeinstitution.

—La fameuse cause de Jeremish Tomp-

king, accusé d'assaut sur un nommé James

Sherilan, qui est remise depuis deux mois,

aenfin été entendue ce matin. L’eccusé
est employé dans la buvette de M. Cushirg
de la rue Cnncord. Le 18 septembre der-

nier, le plaignant qui était sous l'influence
de ls boisson, rentra dens l’établissement
Cusuing et eut certaines altercations avec

d’autres consommateurs, Tompkins, l’ac-

cusé, qui était en dedans du comptoir,
voulut tranquilliser Sheridan qui ôta alors
son puletot pour se battre.

C’est alors que Tompkins usa sa force
mutoulaire pour sortir son homme qui alla
donner la tête sur le pavé, s’infligeant de
graves blessures qui nécessitèrent son

traoaport immédiat à l'hôpital St Jean, où

fl rests sans connaissance pendant quatre
ou cinq jours et d’où il n’est sorti que ces
jours derniers,

Il est encore très faible eta le cerveau
attaqué. Une douzaine de témoins sout
entendus pour le gouvernementet plusieurs
d’entre eux disent à la Cour quele jour en
question le plaignant voulait lutter avec

tous ceux qu'il rencontrait.
L'avocat Courtney, chargé de la défense,

examine longuement tous les témolns dont

les dépositivas peuvent se résumer en

une querelie ordinaire de buvette.

 

LE MARCHE
Ee* rempli de remè les pour Ia toux, mais aucun
ne donu® un soulageinest et ne guérit aussi
proumptement que le

Ellingwood's Cough Balsam 
Katration de dents, dentiers, etc.

Batisse du Bon Marché, rue Mer-'
rimack. |

Chambres 17; 18, 19 ot 20
 
 

Ce qu'il importe de savoir. |
—-Pour stimuie les ventes au comptoir

du coton juune, A. G. Pollard & Cie vont

vendiê leur coton de 71-26 la verge pour

5c, ils en ont ouvert 2 ballots ce matin pour

vendre à ce prix,

—Si vous voulez avoir un pardessus qui sont
vous ira bien et un habillement convenas,

J. N. TARTE, Prop.
! A l’Epicerie Populaire.

 

No. 33 Rue Salem.

C’est le rendez-vous de toutes les Familles
Canadiennes.

| Le publie trouvera constamment à cette épicerie un choix complet de
provisions de familles, Viandes, volailles, beurres, fromages, œufs, légumes,
végétaux, fruits, conserves, etc.

Le grand commerce de cette maison nécessite des commandes nouvelles
‘tous les jours, c’est pourquoi le public est ascuré de toujours avoir Ice
; primeurs da marché.

L’assortiment est de premier choix, les plus bas prix et les commie
d’une affabilité qui plait aux pratiques.

 ble, allez chez McDonald Frères, rue Mer- i

rimack, vis-a-vis la rue Tremont. Cette

maison est remarquable par ses bas prix,

et vous trouverez aussi 13 un assortiment

complet d’atticles de toilette,

—CHEZ LES ANCIENS, Jes acteurs ne pa-

porte ce nom est bien vite guérie par 1’u-
sage de ta Royal Cream, préparée par J. D,

DELISLE & Co,, Lowell, Mass. En vente

chez les pharmaciens canadiens.

FusiLs. —Le temps de la chasse est are

rivé et pour £e procurer de bons fusils,
revoivers ou pistolets, on se rand chez C.

Zimmer, au No 16 rue Middie. Poudre et

carsouches à des prix modérés. Réparations

de fusils et d'armes À feu. ;

—-M. Henri Lavallée, récemment de la

maison Robitaille et Lavailée qui a été

chez lui au No 202 rue Merrimack où il se |

fora un devoir, en même temps un plaisir,

de servir le public avec la plus sérieuse at-

tention, 11 fera une spécialité de la répara-
tion des montres, horloges et bijouteries,

—Ll est un fait reconnu que les ateliers
photographiques de M J. T. Fontaine de
ls rue Merrimack, sont les plus ncpulaires
de Lowell. Ses magnifiques portraits sont

en vogue partout, et lorsque vous voyez une

belle photographie vous pouvez être certain’

qu'elle sort de ses ateliers. Ses prix sont
très modérés etles ordres sont prompte-

ment exécutés,
 re

NOUVELLES DE MANCHESTER.
 

—Onfait actuellement des réparations
au pont de la rue Granite.

—A peu près les deux tiers des employés

travaillent à ls manufacture de chaussures
Hoyt, :

—C’est Monseigneur Bradley qui donuera
le sermon, à la cathédraie, dimanche pro-
chain.

—Hier et aujourd'hui, on à donné une
nouvelle oouche de peinture dans Ia gare,

—Trois ex-gouverneurs du New-Hamp-
shire se sont rencontrés à le gare, hier. Oo

sont MM, Smyth, Godell et Tuttle, C'est Vendu par les Pharmaciens et Epiclers
partout.

un fait qui arrive aeces rarement

dissoute par suite de ls mort de M. Robi- ; les deux compagnies de chemin de fer qui
taille, M. Lavallée est maintenant fixé ‘ font affaire en cette ville auront des ho-

raiseaient sur le scène gne le visage couver

d’un masque. L'affection dela peau qui| Fowrnaises et Poeles, Ustensiles de Cuisine
de toutes sortes.

Plombiers,
Les plus bas prix.

 

  

raires nouveaux,

—On doit commencer vers le premier
jour de la semaine prochaine à creuser les
fondations de la bâtisse que doit se faire
élever le club de gywunase dans is rue

Amherst,

—Les tra: sux en pierre à la nouvelle

station des po:npes au lac seront bientôt

finis La chenIne est presque finie et les
autres travaux seront bientôt assez avan-

cés Four permettre aux ouvriers de placer

le tuyau.

—Lundi prochain, plusieurs pugilistes ge
rencontreront au Mechauce’s Hall. Ce ne
sont pas des batallieurs de renom, mais
tout de même un grand nombre de person-
ne se proposent d'aller les voir,

—Depuls le premier jour de janvier der-
nier jusqu’au 8 novembre courant, la cité
# payé en coupons de débentures la somme
de $85,049.82, D'icla le fla de l’année il
lui faudra payer encore de is même manid-

re environ 81,500 ou $2,000. Les appro-
priations ~ont épuisées dans presque toutes

les branches sur service municipal.

==Il y @ sept où huit maisons en voie de
constraction eur la rue Pine, près de la rue
Valley, Une personne, partie de Manches-
ter ily acing aus, ne reconnaltrait plus
aujourd’hui la partie de la ville dont nous
parlons. La forêt est disparue pour faire
place à de ooquettes maisons whguées en

H. H. WILDER & CO
(‘ommercants de

Une visite est sollicitée.

H. H. WILDER & Co.
15 et 17 Rue Market

 

 

Ferblantiers

  

tes Yous Malade
SI OUI

Unevisite au bureau du

Sanatorium + Gregoire
490, 496 Rue Moody, Lowell

fera à votre Avantage pendant ces temps durs
Vous pouvez recevoir un traitement au Banalo-
rium égal à n'importe lequel que vons pourriez
recevoir à Boston, et vuus sauveres de l’argent

Heures de Consultations

8 à 9 brs am, 2 à 4 et 7 à 9 hrs p.m.

Surintendant et Médecin résident :

A. C. ROBERT30N, M.D.C.M.
Autrefois de l'Hôpital des Enfants de

Boston.

 

Royal Cream.
Seul article de toilette à Fextrait de fleurs,
fcouvert après des années de recherches

scientifiques très sérieuses pour enlever posi-
tivement, les boutons, les taches de roussenes
(roumelures). le masque ches les femmes (tae
ches jnones Ia figures) et tontes autren déco-
lorations d- la pean, Som a-tion eet posi-ive
garantie infaillible; elle rend la pean duos
st lisse, et éciaircit le teint. En vents hesles pharmaciens canadiens des Etate-Uuis
Prix75 cte le bontetile

paré A DelialeLowell, Mart J.D, & Cu,  ~=11 est fort probable que lundi prochain, lignes droites. Le progrès est continu.
potopriétiresdu De Doliiete Kiniem Coût

Le Magasin Bleu
620, 622, 624, rue Merrimack,

(En face de la station du feu.)

Vente spéciale pour samedi à 33 1-3
pour cent au dessous du prix cou-
tant.
Vu les temps durs que nous tra-

avons décidé de faire ce grand sacri-
fice pour samedi prochain seulement.

Iln’est pas nécessaire pour vous
de chercher ailleurs, rendez vous en
foule et le plus à bonne heure possi-
ble afin de vous procurer ce dont
vous avez besoin à des prix aussi bas.

N'oubliez pas que cette vente se
fera seulement samedi, 11 novembre
1893.

Qu’on se le disent et venez voir.

Daily America
Seul journal de New-YOrk
de la presse democratic.

 

 

Lies melllieures nouvelles des
tsvorts ajoutees a toutes iles
nouvelles dujour.

Quo'idien 2ets. D manche Bets
CONDITION DE SOUSCRIPTION,

(PAYABLE D'AVANCE)

  Quotidien, 1 an....$8.00; avec dimanche.....98.00
do 6 mois. 240; do do © 4.00
do mois. L'0: do do ..3.00

Edition du dimanche senlemeut, par année... 200

AGENTS DEMANDE--UNE COPIE GRATOIT.

DAILY AMERICA
No. 34 New Chambers Strest, N. Y. City

Quatre Preuves de Conviction
Les résultats merveilleux qu’ont

obtenus les milliers de personnes qm
en ont fait usage, l’approbation de ce
fameux remède par les principaux
médecins des Universités des Etats-
Unis à délivré à l’inventeur, le 80
avril 1889, accompagné d’une lettre
de félicitation, l'augmentation de
ses demandes, sont quatre preuves
de conviction que le Dr Delisle’s
Kinium Compound est le soul remè-
de ge-anti infaillible dans tous les
cas de débiité genérale, pauvreté
du sang, épuisement par le travail,
manque d'appétit, manque de som.
æeil, langueur, affaiblissement du
système nerveux, eto. eto, Il est
également sans rival et garanti in-
faillible pour les maladies propre à la
femme, telles que Menstruations ir-
régulières ou difficiles, et fleurs blan-
ches, En vente dans toutes les
bonnes pharmacies, brix $1.00 la
bouteille,

Préparé par le Dr J. D. Delisie
& Co., Lowell, Mass.

 

30-98 lam

versons de ce temps-ci, et ayant de
grandesobligations à rencontrer, nous
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Etabli en 1870.

H, M. MASON
Manufacturier

DES CIGARES

“STAR EAGLE.
“PARKER HOUSE BOUQUET ”

ETC, ETC.

158 Milk St, Boston, Mass

Music * Hall
La pièce da cette semaine est

Tho Upper Hand,
N.B.—“The Upper Hand ”eat le

plus grand eucoès de Oliver Doud By-
ron, un mélodrame américaum en cinq
notes, .[
M. Meldon, Mlle Tucker, M. Tho-

man M. Wat-on. pécisl de la patite
n ment 8

AnnieFisher, la plus célèbre enfant
actrice,

Matinée, samedi À 8.20 heures.

   
aES

Prix populaires, 10, 90, 30 Cts.
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